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StonewallJackson
sont en venules dans tous priseipaux
cafés ot restaurants ainsi que

En er PP

  

Æ REMARQUE.-—Tous les détails
vire qui Designs pas de profits

extravagants vendent le

STONEWALL JACKSON
CIGAR

   

chez les tabaconistes qui ne dé-
Dopuis plus de» an ila otezecon airentpas de gros profits -nu comme étant le me - “_Cigare de 5 cts. «ft JOURNAL 5 PROTECTION AUX COSSONAATEURS

PROTECTION AUX COSSONNATEURS
Tout Cigare Stonewall Jackson sab

traversé à l’une de ses extrémités
par un ruban jaune portant l’étie
Quette “Bronewal! Jarokson Cigar.”

Tout Cigare Stonewall Jackson est
traversé à l’une de ses extrémités

par un ruban jaune portant l’éti-
quette “Stonewsll Jackson Cigar?
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N vous souhaitant uns |Les élections du Manitoba) Chronique locale |Pour le Ç OULANT commencer la nou- Le meilleur [

Donne 6f heUreuSe ANNÉ8 zu candtanteom momination|  11ue comspon mentor Temps du Carnaval) veusavnéearesgras cotehWhisky— Par ces temps variables et malsrins, creme ; . LE

NOUS AVONS LE PLAISIR DB VOUS
ANNONCER QUE

Mardi, le 7 Janvier
S'OUV OT)

SECONDE GRANDE VENTE
ANSUBLLE A REDUCTION,

i YNUTILE d'énumérer ici les BAR-
GAINS que nous vous offrirons, car

‘’fious vous ménageons d'ugréabion
surprises,

Hâtez-vous et venez à bonne heure,

 

 

 

te Samepr! sera le jour du bargain day ; :
Cypress— ; mais vous pourrez commencor vendredi à Maison Ë ROUMILHAN ; 7

Robitaille aTree A.F. Andrews J. Davidson profiter de la grande vente d'un stock ! i n _ "
arillon-— coneidérable, tel que Habillements d'en- 57, 59, RUE ST-JEAN

&M. Jérdme...R. Marion....,,........, fants, pardessus pour enfants et 579 par. Py Dey JUHI LA aa i i
; etais dessue pour hommes, que nous offrituns à Tei6phonsM6. HAUTE-VILLE. u Oo n 2 a S =

. Kennedy,.J. F. Frame. ........,... B0c dans la piautre. Bargain day samedi - -
Frère & Cie. Deloraine-— au ‘* Grand Union Clothing Co,” ROIS bE SCI \GE 93-95, R UE ST-J EAN HAUTE-VILLE

C.AYoung, W.D, Drew.............
4 c207, RUE ST-JOSEPH E —- LE ENDRE :4 janvier, rastson DH SLEIGH A VENDRE Demande

G. Christi M N SLEIGH DE FAMILLE tout neuf pou- !- Christie. . McFadden... G. Ross vant servir cotnne sleigh de femdam de ‘var
Killa prenière einese à vendre à moltié prix. Solivauz, Lambaurdes, ete, Aon Fo soadremerchez ALE.MARCOUX, charren, Epinette de 4, iD etil pes. sur 12. otre tock pour les étes. FM, 56, rue Dorchester, 51-Koeh,À la Québécoise

155, rue St-Joseph

  

Lakeside,— Tr; + ‘ 3 CUTE: x bedoin ’e SLEIGH- - .Le magasin le plus populaire de St-Bock DrJ.@RuLe TEsse ware du msi EUSEBE MARTEL COMPRENANT UN GRAND ASSORTIMENT DZ- Lorne.— re tt ; ; J, B. LEGARÉ, charron, AGEAT© DICATITTC J
SEOUSytrouvereztoujoursum bel "7rally... Ridden -LerS dete |72, =desr-eauc.| BISCUITS ORDINAIRES,

plus nouvelles, provenant de |” La Varandrye Sleigh a vendre : CONFISERIES, CHOCOLATS, | A CHETEZmanufactures anglaises, améri-
caines et canadiennes,

 

 

 

Voici la liste des candidats mis en
nomination, avant-hier :

Gouvernement Opposition Psiron
Avoudale—

T. Dickie. ...J.H. Hartney. Dr. Hughes
Brandon, Sud—
H.C. Graham ,..,. ,.,....
Brandon Oity— von

C. Adams... A. Rellyi... ...........
Brandon, Nord
Hou.C.8ifton. W.J.Bargens ...........
Boissevain—
à, Hettls..., W. Milluv... L...2u0.0.

Birtle— )
C.J. Mickle, * .........

Beautiful Plains
veoADavidson, WF. Siret

T. Nichol, L

Young... cs varess seu N, Clarke
Lansdowne-—

T, C. Morris. T, R Told.. 1...

.. Paré........ Lagimo-
[diere, 1.]

Cease san

ne négligez pas votre santé. Aa premier
Malaise que vous éprouverez, au premier
symptôme de rhume de poitrine, n'hé-
aitez pas à prendre du Baume lilumal,
Ce remade sans rival tue le gorme du
mal, Une cuillerée prise à temps, évite

souvent de graves maladies. En veute
duns toutes les pharmacies. 25 ca la
boutetile, RE

Fhotographies

Portraits cabinet, $2,00 la dog. Un
préesut aves chague douzaine, 7

I. P. VarLÉe,
39 rue St-Jean, Québec

Bargain day au Grand Union

Clothing Co

13.1m

  
  

8 janv—is,

Sleigh!Sleigh !

 

 

U* magnifique stéieh russe avec pale pow
J vant taire dos à dus, à vendre à bonnes

 

 

 

 

GRAND ASSORTIMENT
De Vins de Bordeaux et de Bour-

gogne, Liqgueurs, Cognacs,

Conserves Alimentaires.

PRIX RXCRPTIONSELA POUR LES FETES

SEULEHEST,

Vin de Bordeaux tivrda demicile dans les
limites de ia ville, à rai-

son de 52,00 la douzaino (bouteiils reniaca),

Fromuge de Gruyère Avéritable suisse)
25c la livre, ’
Fromage de Koquefort4 Framiges à in crême,

etre, ete,
GROS EF TIRTALE

 

— AUSSI —

Plançons de Pin, Cèdre, ete.
Pour la surcession Renaud,

  
Nouveau Moulin

 

 

 

NOUS SOMMES

CAPABLES DE

GRANDS SACIFICES

seulement.
TYOTE notre musiqus ou fouille. à moitié prix pour le meis de janvier

Venez vuir notre PIANO MANDOLINE, la dernière merveille du siècle.
Le plus beau choix qu'il y à à Québec en PIANOK et HARMONIUMS des

premières marques que nous vendous à grande réduction. Paiement facile et gros
escompte pour du cowptant.

Nove avons agence exclusive pour la Province de Québec de la célèbre
machine a coudre New- Williams garantie

  
pour dix aus,

 

 

-% Est maintenant au complet.

BONBONS NOUVEAUX, ETC

 
 

 

JOHN DEWAR&SON
Pourvoyeurs de Ba Majosté la

Heine,

30 MEDAILLES 3Duesotree Re-
EN FENTE PAR

Whitehead & Turner
Et par tous les bons Marchanas

A nov,—im

Coté & Amyot

POUR LES FETES
 

    
Notre BIERE

 

       

  

  
   

” . Mountain | conditions,
¥ )

N° marchandises sont choisies par Hon T Green- 2 jaun—at x BERTHA XD. Spéciale Capsulée
, anv. BEL 23, Côte d'Adrabum. = + au - - X » Ks

expérience de la plan grade MononCUTRG, Preston —< Piano à vendra POUR APPARKILLER LE BOIS DE EN GROS SEULEMENT
€ 3% », . iOTRE systéme d'un seul prix est J DMelntosh.S Cruthers...B. Swauson lano vendre E. T. NESBITT | + sgn PRIX $1.25 LA DOZ.toujoûrs un grand succés, En Morden — N MAGNIFIQUE PIANO CARRE DE LAL = ° 7 dévembre.

faisant vos achats à notre ma- T* Duncan...LTeeesrueASRoc| Coin des rues St-Roch et de la Conronn ie :
gasin vous êtes certain d’avoir Minnedosa Koch. 21 déc.—n-6 . Wie anpour votre argent, RH. Myers, * 2 das a ea dada aan sue s + PPAREILTLAGE de Bois teis que Embou- * ; êj { N ni ] 10 ês; ; Morris— MAISON ET MAGASINS 4 LOUER veté, Blanchi, Scinge de madriera ot - Le

‘ (VHAQUE semaine nous avons tow- |... ............ (8 Malvey, I Co planePonssage Teeetomtopics sar: NEGOC T ET FABRICANTUaooh quemou van 222201070200fa| pnmpeedea sos LAN et BERLOTSdons k grande réduction. énecssrsa00assauacra0n (AMorrison! affaires, avec xrandes sours ethan- Uno visite est sollicitée, 1 9 oO J= | T 1 0 S T - I? T ] I —_ i 9 Oo 0m «
i Norfolk. pour tou: autre comme Beepurneress épioler ou Moules de Scie à vendre Le + - A ; : os
; A LA : G. Rogers... R. F. Lyons........ ven Aussi, un logement comfortable de plusieurs 19 novembre,

= ve ; sy ante ~ py A

0 b a aortageIa Prairio— pE'adresser FX. CRE PAULE154, re du ET NESBITT
| on. Iv Va oni. 5 jauv.—le TonyPry " AAA

son ....... W, J. Conper............ 3 uea

| Rosenfeld— © A LOUER : - |
+ i = > . i' E. Wankleu. 0. Pieper... ...viveves.. dzzia Im maison oecapée par M. Jill. Morri- Grande Salaison— ie RN eur fii , 437, Et-Jenn, bonrvae à - ann.Fe seul prix marqnéop ohiffres. | Rhincland— fal fon lus giméliorntionsmodernes, oui- 1 1janv, 5 SCT . sine an ler étage. ee i ; |

J Vv. Winkle. N. Boiran.s ...-2004000 ALEX. GAUVREAY, x, pa. + + J T-
Russell-— 4 janv.—n-0. 73, rae St-Pierre. IL - X. J OBIN

RANDE VENTEb

REDUCTION

Ï

 

| D. McNaught W. Ferguson W.Shanks, I.

TP. Almuok .. 02000005 J. Fisher, I.
Rockwood

8..J. Jackson Toombs... Cede sse cera

St. Andrews——
8. Jonassen. J. B. Bald.

WINSOD... 2 La 221 020000

 

A LOUER
La maison ei-devant occurée par M.

pharmacien, Ne 6j,   
 

Ash Une jolie maison située sur le chemin
eu de Beauport, à deuxmilles du Font
Rigi, Dorchester, a nn wilie de l’égiréo,es-

devant oucupée par M, E. T, Coutoinbe

 

 

Marché St-Pierre, St-Sanveur

BETAL 52-83 
Rognens, Saindonx,

Sous, Epanies,
Bas de cote

Es viande hachée

À VENDRE A TRES = QBAS PRIX, ts ! 5, & et 7 ets.

  

  

 

RENDRE vu où deux jours par somsine pour faire ce qu'il est convenu
d'appeler des Bargain duys, c'est

Toutes les marchandises sout offertes
que vous ayez Dessin.

admirable, imais établiris même chose

bon marché dans quelque département
Mais les articles pour cadeaux ont reçu une attention par-

tieulière. Grand Dieu ! les prix sont réduits presqu’s néunt purce qu'il faut que
tout se vende.

  

   
RTOUT NOTRE

 

LATIMER&LEGARÉ
373-274, rue St-Paul, Québec

 

 
St. Boniface tailleur, à à ; }

J. K.P. Pren- Termos et ecnditions do paiement faciles. oe a N'achetez pas sans venir voir. Pas de fauss e, C® ité. cer “vwCONSIDÉRAB . B. Lauz S’adressor à BEDARD & DECHENE, nvo- F.X.JORBIN Pre ven © de fausses réclume. Cleat la véricé AUSSI, A FRASERVILLE.dergast ... J, B. Lauzon. 0.005000 di : à J ; ; pete DE"op eats, 23, rue Sr-Louis, 18 deem i Comanencant | 1 nov.=i25 a
; Springfiold-- pre Halle St-Pierre, St-Sauvenr. nt > + < > -Sur toutes nos Marchandises |T. H. Smith, *..................... A VENDRE 28 tée. —151 > A nalicat e vuebDec

d'Hiver. Honor, Sud— bor Une magni fique maton Avantagense- *. ’ on. J. D. agaij connue, deu x étares on brique solide ot eu ; . a ‘vo v pen x EAN Lu
Etoffes à Manteaux, ‘Cameron, *,.....re er eyparfaitordresoustous, Ju Jopperts. a IrritationPoitrine COIN DES RUES ST-JOSEPH ET DE LA COURONNE | ;

Winnipeg, Centre— bureau de poste de St-Honh et à 100 pieds du : j Toux ces
Hon. D. H. Me- marché Jucques-Cartier, soin des rues de la| , . #Pelleteries, Min Ma Couronne et bes Fossés, actuellement occupé | Expectoration ga: Ceara rir ares easas ie C 8 Marchands, ‘; ; sa + Plonvendra aussi les priviléges, Excellent pla- | Insomnies ! ; Re; 4) LrChiles tricotés, ete Winnipeg, Nord— sement. Titres parfnites : nnnmre | da &

mi * . P. G. Meln- B’adresser sur les lioux, L HARDY Névralgies | : pus E

USsi aE tyre... T. W. Taylor. ......coccooov 5 norimn-o. Propriétaire. | Douleurs ; ed (VIN MEYNETSÀ Si, nous profitons de cette acos- | Westbourne— 2 ; Bemplacant Aavantageusem.atsion pour faire l'ouverture d'un! 8.8, Morton, *......LL LL. Paris, 28,r.Bergére, | à l'huile de foie de morue san: i)grand lot d'articles de cuisine achetés à
Pencan et que nous vendrons au prix. de
la manufacture, co

Wm.Michaud
183, RUE ST-JOSEPH
. Vis-à-vis l'Eglise St-Rooh.

80 novembre Se ‘

   

  

recarieireant,

FEUILLETON DE I EVENEMENT

156

ROSE

t MarieBlanch
qe,

 

 

DEUXIÈME PARTIE

Rose et Marie-Blanche

—C'est vous donteur, — dit-elle d'ane
voix faible en lui tendant la main.— Hise
Vous n'êtes psa vonu.— Je vould avais ce-
Pendantfait demander,

Woodlands
+... BR. P. Roblin. .G. Main, I

*Acclamstion,

emeee

Short and sweet

ra...

 

digares :
PRIMEROSE,
Goup Crown.

Gowp Star ou
Wassinarox-CoLunBus   | Manufacturés par H. D, Barxy, Québec.

 

LVIIX

Le vieux praticien avait trop de acien-
© et trop d'expérience pour qu’il lui füt
possible de s'abuser,
Les changements fâcheux survenu dans

la santé de Mme Rollin n’appuraissait
Que trop nettement è se8 youx.

L'intelligence s'obscurcissait la mémoi-
re faisait défaut.

Les craintes antérieurement <prouvées
par le docteur pour ls raison de sa clien-
te l'assaillaient de nouveau.

Il juges utile d'adresser un certain
norabre de questions à Mme Rollin, afin
de se reudro exactement compte du pro-
grès del'anémie cérébrale dont eile était
atteinte. 0,0

Henriette avait des instants de lucidité ;
comuylète,-— le reste du temps due sorte
de votle s’étendait sur sa pensée. ;
Quand il quitts Mme Rolin ii Gt. ai-

gne à Marie-Blanche de le saivre, co
qu'elle Bs. .
~Un fois seul avec elle dans une pièce

voisina, il luidit :

peu...
Le valet de chambre, questionné. ré-

«pondit que son maître était sorti et qu’on

LEON FEVAL
De l’Université de France.

 

Legons se français, de latin, de rec, mathé-
matiques, phraique et chimio.
Leçons de dossin d'arahiteeture, de machine,

à l’École du génie civil, à l'Ecole centrale des
nets ét mangfactures da Partis, À l’Kesle des
mines do St-Rrienne (France),

COURS ACCELERES.

LEON FEVAL, 246 RUE ST-JEAN.|
2 janv. 96—8;

—Je n’en sais rien, . nous le voyons si

ne pouvait prévoir le moment de son re-
tour. ;
—Monsieur eat parti pour Lamorlaye,

—ajouta-t-l.— Piusieurs de ses chevaux
sont eugagés demain dans les courses de
Maisons-Laffitte... Peut-être monsieur
ne rentrera.t-il que dans vingt-quatre
heures, comme cola lui arrive assez sou-
vent en pareil vccasion.
— Je reviendrai dumain matin. .-—dit

le docteur à la jeune fille.
Et il partit.
Manie-Blanche retourna aupros de sa

mère. 5.
Combien triste, combien ddsolée main-

tenant l'existence de la pauvre enfant !
Seule, toujours seule, daus cet hôtel,

avec 8a mère malade, elle sentait sun
âme s'agmombrir et son cœur se briser.
—Ou chercher une consolation Ÿ un

soutien ?
Son pire?

;

i
!

 

1

  

  

son aide indiquant gue la raison de ma

  ‘Ed. MORIN &C*, |
 

Anglais et Allemand |

quelques leçons|

PAR METHODE SPECIALE |
 

  

Prdresrer À A. BR. C., par lettre an bureau de
L'EVEXEMENT

|
27 décembre, |

 

 

nère faibhissait.
Aussitôt ce billet envoyé hr poste

Schluss.

     
 BRE SNA

 

Be LE
La vente de ces Cigarettes est plus considérable quecelle de

toutes les autres marques réunies,

  
 

L'abbé d’Areynes appela Raymond

--Lis cala,—lui dit-il en lui tendant la
elle se seutit plus calme.

L'abbé d’Areynes, à coup sûr, allait
venir.
Par le courier du snir-il'requt la courte

lette de 8s petite cousine et il ressentit
une émoiin profonde,
Ces quelques lignes, qui semblaient

tracé avec des larmes, ravivaient ses an.
uisses.
Le docteur Germain, nos lecteurs ne

l'ont peut-être pas vublié, lui avait fait
part antérieurement, des inquiétudes que
lui inspirait Mme Rollin.
—Le billet da Marie-Blanche indi-

quait clairement que la situation leveuait
grave
Que faire ?
À coûté d'Henriotte il y avait Gilbert

ce misérablo cause de tous co wal, ce
bandit sans foi vi loi qui lui avait dit.
—Je vous chasse !
Il avait juré de ne jamais remettre les

; pieds à l'hôtel de la rue de Vaugirard, et

lettre qu’il venzit de recevoir.
Raymend lut et les larmes lui vinrent

aux yeux,
-—Qu'allez-veus faire, monsieur l'abbé ?

—demanda-t-il, i
—-Je vais easmyer do tout eoncilier, ,.— Ï

Prends une voitures, fais-toi couduire à
In Salpêtrière, .—- Dernande Lucien de
Kernuël.. om S'il est de service dis-lui
que j'ai besoin de le voir sans le moindre
retard, ct que je le prie de av faire rem-
placer par un de aun collègues — Fnfiu,
ramène-le avec toi. .. —Avaut d'aller à la |
Ralpêtrière, passe ches lui... il pourrait |
s'y trouver. Va, Raymond, et hâte-
toi !...

Le brave Lorrain se rendit tout d'abord
au boulevard de l'hôpital où Lucien de- |
meurait,

Le jeune hinmme était de service,
A ln Saipétriere Raymond se sesvit du

nom de l'abbé d'Areynes pour obtenir
une eutrevue immedinte.

 

Et il disparu.
Au bout de cinq minutes ii revint.
——Je suis libre jusqu'u demain,— dit-il

—Factons.
Une demi-heure plus tard il se trouvait

rae des Tournelles, vn présence de Raoul
d'Areyues qui lui fit aussitôt connaitre ls
raisun pour lequelle il l'appelait naprès
du lui.

Lucien éprovva en l’écoutant, autant
de tristubss que d'effroi.
-—Marie-Biunche st le doctear Germain

n’exageront t-ils pas ja situation ?—mur-
muta-t-il, — ne Voient-ils pas les choses
trap en noir ?

~~11 ve faut pas espérer cela, mon ami.
— Depuis longtemps déja le can était pre-
vu par le docteur en qui j'ai grande con-
fiacce... Ma pauvre cousiue à subi daus
as viu de terribles secousses... surtout

| depuis quelqurs années. ..— Ce qui arri-
: næ ne peut done nous surprendre... Mn-
rie-Blanche s'appelle à sun secours. —
Tu sais pourquoi je ne peux pas aller à
l’hôtoi de In rue de Vaugirard, was je

j ne veux abandonner ni la mère, ni Pen-

; avoir aucun de ses inconvénients.

"ud DEroT GeNnkmat. 2

M CHARTON, Pharmacien. 2. Rae Tiron, PARIS FN
WT TOUTES PHARMACIES

 

 

dessine d'ornements, décoration, psfntare, ete. gw = >
- ; Preparations anx examens d'admission & | scigneme : | .Vous he placerez mieux votre argent tétade ot b {4 pratique de Parehitesturs. | F“nseignem enten }

Iw'en achetant une buîte des Kmeux Preparationsnu Polytheenique de Montréal, i P. ou E LEPr =

Architecte et Evaluatear

No 51, Rue de la Fabrique
Près de l'Hôtel-de- Ville

| 11 nor.—Sm

 

t
de marcher sur ses briser et de me ren.
dre à la rue de Vaugirard sans ÿ avuir été
appelé par lui,

à -—Le docteur est notre ami, ..—Àl sait
ou quo tu vaux... — Ii sera heureux, j'en

; suis alle, de te voir joindre tes soins a
{ ceux qu’il donne à notre chère malade...
—%'a soirée est-elle à toi ?

--Avèo boausnup de peine, et yrâce à
votra nom, j'ai obtoou de me faire rem-
placer cette nuit, mais il faudra cue je

; avis present, demain matin à ja Salpé-
| rière. à visite de mon chef de service,
—À quelle heure ?

»  —A dix heures,
L'abbé Raoul d'Areynca se leva, endos-

sa une pelisse, prit un chapeau et dit à
Lucien :
—Viens...
-—Ont allons-nous,
—-Chez le docteur Germain. << Quant

nous l'aurons vit, tu reviendras diner avec
{ motet nous déeidotuns co que tu devra
faire.

‘La voiture qui avait amoné Lucien at-

tendait et les deux hommes y moitté.

 

Hier t —répéta le médecin surpris. : Sans se permettre do le jugor, Marie- sa dignité d'homme et de prêtre lui com- Lucien, prévenu, aecourut, et tres iu- ! fanc... -— C’est tui qui ime Pemolace- rent.
Marie-Blanche le Tegarda, los hn hu. —Mon enfant il faut queje voie votre Blanche savait bien qu'elle ne pouvait nandaient de tenir sun serment. quiet en voyant le visage bouleversée de | pa, I. Ha piace À mi

mides de larmes, père. ion n'était pl turel compter sut lui, Mais il y avait là deux femmes qu’il Schloss demanda : —Moi! | suivre)
Îl comprit, n'insista pas, et profite de À apparence rien n plus vs Elle ne se aentait pas aimé. chérissait. Que &u parse-t-il douc ? -~Tot-mbme.ee qu’il tensitis main de Mme Rollinpoe lut thter le pouls qu'il trouva réga-

 
  

ot plus simple que le désir expritné pat le
docteur Germain.

 
 

La pensée d'ane catastrophe—prochai-
te peut-être-— lui causait vue indicible

 
Pouvait-il lea abandonner an moment

aûù Henriette se trouvait menacée d'alié-
Une chime tris grave, Pronsieur Lure

cleu...—il faut m'accompnquer tout du

 
 

-—Mais vous m'aviez interdit de fran-
chir le seuil de cette maison ol ju trouve.

 
. Cependant Marie-Blanche, en l'entente| gpouvante. . nation mentale. suite rue des Tournelios rai M. Rollin, ; ;Le cerveau seul était malede, daut, ne put retenir ses ssngluts. . Pile poussa à l'abbé d'Aveynes, cotte vi- Il songea a Lucien de Kernoël. —Muis je suis de service de uwit...je —La consigne eat levés... — Ce n'est hrinohareir~Ktes-vous sortie ces jours deruiers Ÿ —Ma mère eat bien malade, n'est-00 vante incaruntion de la bunié du dévoue- Le fis du somite de Kornoël était un ue puis m'abgenter. ; point Lucien dé Kernoël, mou pupille, et poluturérécemment, et pourvu dedemanda-t-il, pe f halbutia-c-olle au milieu de ses

|

ment. savant médecin, malgré «a jeunesse, et!

|

—li faut que vous le puissiez... — À qui franchira le acuil de cet maison d'où NpRO)TeatsfeteabeileRenristte Rollin senshia fouiller an mé- larmen avec un accent de désespoir. —I aimait sa mère comme une sœur | nous savims qu'il s'uocupait spécialement quel heure comurence votre service Ÿ on m'a chassé, ce n'est point non plus le longtemps. “pasmoire, . —l m'est impossible, ma pauves on- —il Usinait, elle aussi, patetueilemnnt. des maladis mentales. —-A dix heures. fiancé de Marte-Ilsnche c'est le médecin,| 4 avssdonates osement soatenant Ma
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EVE

TEMPERATURE

Probabilités pourles prochaines 4
- heures.

Barvre-Lavresrr 57 Gorrn— Basu temps, froid
modéré, noice en quelques localités.

AU SENAT
Les explications du premier

ministre
—

Déclarations officielles

M. Bowell va réorganiser sou
cabinet

Ottawa, 10—La scène d'excitation hier
dans les oorridors du Sévat quelques
instants avant l’ouvertare de la séance,
est sans précédent dans les annales de la
chambre ruuge. Les corridora étaient

remplis d'une foule considérable, parmi
laquelle on remarquait un bon nombre
de membros de ls Chambre des commu-
nes anxieux d'entendre les déclarations
du premier ministre.

Enfinla séance s’est ouverte, et immé-

diatement après les affaires de routine,

SIR MACKENZIE BOWELL

à pris la parole. Les quelques mots, dit-
il, que j'ai adressés au sénat, hier, indi-
Quaient que je serais bientôt en position
de faire connaître à la chambre la con-
duite que le gouvernement se propose de
suivre, sous les circonstances acruclies.
La position dans laquelle se trouve le
gouvernement aujourd'hui est presque
&g:s précédant dans l’histoire anglaise, Il
y" bien des vecsaions où les ministres
unt démissionné et ont renversé les gou-
vernements, mais je ne peux trouver
aucun exemple d'un cubinet, apparam-
ment uni, qui rencontre le Parlement,
dépose entre les mains du représentant
de Su Majesté le discours du trône expo-
sant ses principes et sa politique, et alors,
après avoir demsndé un ajournement de
trois oz quatre jours, sept ministres don-
nent leur démission. C'est la un évêne-
ment extraordinaire qui, dans l'avenir
quelque soit. le parti au pouvoir, ne ge
répétera plus.

Les ministres démissionnaires ont
quitté le cabinet pour les raisons qui out
été données dans le rapport fait à la
chambre des communes par mon aneien
collègue, 1'hon. M. Foster, ex-miunistre
des finances, parlant au nom des autres
ministres démissionnaires. Ces raisons,
c’est étrange à dire, n'étuient pas des
raisons politiques. Eiles ne pouvaient
justiier aucun membre du gouverue-
ment de quitrer le enbinet, à mivins que
quelque chose dans le caractère où la
réputation du chef les xit justiliés de ne
plus aiéger avec lui. Mais aur ce point je
Hisserai la chambre et le pays dans
lequel je vis depuis Gi ans, £e prononcer.

Les ministres déinissionnnites eut
quitté le cabinet pour des raisons qui
u'affectent aucunement moa caractère
moral ni mon car«ctère politique, car je
défie qui que ce suit, un adversaire où Un
ami politique de me signaler daus ina
carriere un acte malhonnête, politique cu
moral. Le premier ministre fait un re-
tour sur sä carrière politique, et on par-
lant de l’époque actuelle, il déclare que
#’il avait eu l'appui loyal que tout pre:
mier ministre duit avoir dans ses cflorts
pour gouveruer le pays, il aurait pu diri-
ger heureusement les affujres du gouver-

vernement, tout comme ses prédéces-
seurs bien que, dit-il, je ne possede ni
leur habileté ni leur tacte politique,
M. Bowell lit ensuite au Sénatla dé-

claration faite par M, Foster à la Cham-
bre des Communes, dont voici les princi-
paux extraits :

** Je dois dire d’abord au'il n’y a aucun
désaccord entre nous et le premier mi-
nistre sur aucune question de pulitique
générale, fiscale ou constitutionnelle.

** Nous maintenons notre ferme con-
fiance dans les principes et Ia politique
du parti libérai-conservateur avec qui
nous somines ea parfait accord, dont
NOUS avons toujours été et serons tou-
jours les défenseurs autant qu'il sera en
notre pouvuir de le faire.

““ Nous n'avons nullement perdu con-
flance dans la condition saine et juste du
parti libéral-cunservateur du Canada et
restons toujours d’avis que sa politique
rencuntre les vues de la majorité de l’é-
lectorat, et qu'elle pourrait encore trinm-
pher aux polls Bous une direction ferme
et prudente.”
Sur ce puiut, je partage entiérement

les sentiments de mes anciens cullègues.
Ils déclarent qu’il n’y à pas divergenco
d'opinions entre nous. Ceci étant exact,
concevez-vous que sept membres du
«abiuvt aient donné leur démission, après
l'ouverture du Parlementet ln promulgn-
tion du discours du trône, simplement
parce qu'ils n'aiment pas le chef du
cabinet avec qui quelques-uns d’entre
eux, Ont aiégé pendant huit ou dix aus.
Voyons maintenant le reste de l’expli-

cation :
** Malgré plusieurs malentendus nous

avons finalement consonti à entrer dans
le gouvernement de M. Bowell jorsqu'il
fat appelé à remplacer;sir John Thomp-
son.

*“ Nous n'en avons pas moins travaillé
à rendre je gouvernementfort et eficacu
dans toute la mesure de nos forces, et
c’est avec le plus grand regret que nous
avons vu nos efforts aboutir à un résul-
tat bien moins heuraux que nous l’avions

ré
* Nous sommes d'opinion que le parti

libéral-conservateur devrait être repré-
senté par le gouvernement le plus fort
possible. par les meilleurs hommes pris
dans ses rungs, et nous sommes dopinion
que jamais plus qu'aujourd'hui il n'u été
important de former un tel gouvernement
sans aucun délai,

© ¢ Nous avons constamment insisté sur
ev point auprés du premier ministre,
tunis sans résultat et nous voici face à
face avec le parlement, avec un ministère
incomplet et avec aucune garaûtie du
premier ministre actuel qu’il peat le com-
pléter à la satisfaction du parti.

** Dans les circonstances, nous ayons
cru de notre devoir de nous retirer et de
faciliter de cette manière Ia formation
d'un guuvortement dont ja premier
ministre pourrait commander la contisnce
de tous ses collègues, satisfaire le parti
Yibéral-conservateur qu’ils pour le gou-
verner les plus fortes têtes du parti et
eonvainore le pays qu’fia un geuverne-
ment uni et assez fort pour gouverner.

** Nous tenons à affirmer notre parfaite
sincérité que notre détnarche n’est inapi-
rés par aucune hostilité persontelle,
ameune ambition pe: nnaîle, mais uni-
quement par le grand uéair de entisfaire
les meilleurs intérêts dé notre parti et du

Prctureliement je me demande si ce
sont bien là ru sincères ecavictions des
muesiouts qui ont adhéré à ostte décia-
@stion. Comment se fait-il que cette dé-
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tare du parlement, alors qu'il était pres-
Qu'impossible du coutiuuer à transiger
les affaires du paye sans paséor par uno
crise ministérielle. .

Assurément, wea coliegues connais-
saient ton iuospasité à gouveruer avant
les deux jours après l'ouverture du par-
lement, alors qu'ils out donné leur dé-
mission, car ils ne pouvaient, dans un si
court intervalle, ue former l'opinion que
j'étais incapable de continuer @ diriger le
vuvernement, Que s'est-il produit entre
Ë rédaction du discours du trône,la dé-
position de ce document eutre les mains
de Sou Excelience, l'ouverture du Parle-
meritet la lecture du discours du trône ?
Que s'est-il produit qui ait pu engagerles
sept ministres à agir d'une façon aussi
extraordinaire qu'ils l'ont fait. B'ila
m'svaient prévenu de leur intention,
s'ils m'avaient dit qu'ilu désapprouvaient
la politiquefque j'avais annuncée, qu’ils
différaient d'upiuion sur la grande ques-
tion qui agite actuellement le pays, alors
j'aurais compris et j'aurais pu leur dire :
** Prenez les «ônes du gouvernement, je
ne Berai pas un obstacle ‘ et jamais je ne
ferai obatacle au succès du grand parti
auquelj'ai l'honneur d'appartenir et a la
prospérité duquel j'ui contribué.

ll est vrai que mes anciens collègues
m'ont représenté qu'il était nécessaire
d'augmenter los furces du gouvernement,
ais co n'est que deux jours aprés l'ou-
verture du parlement que j'ai courpris
que c'était à moi qu'ils en voulaient et
qu'ils désiraient ma déchéance. Voilà, en
de qui me concerne, les explications que
je devais donner, et je laisse mes con-
citoyens juger ls conduite que j'ai tenue
en oette circonstance.

LA DEMINSION DES HINISTRES

Voici maintenant un autre point que
je désire traiter : la démission des minis-
tres. J'ai été sur fe point de me servir
d'une expression plus forte que je ne
voudrais quand jo dis qu'il n'y avaiL pas
une boune raison pour leur faire iaisser
le cabinet. la disent que c’est parce que
Je gouvernement n’est pus complet. Jo
lo demande à ceux qui connaissent notre
histoire, 4 ceux gui ont quelque axpé-
rience dans notre politique si c'est là une
raison sérieuse. Ji n'existe pas d'exem-
pies d'un acte de cette nature,
I y «des précédents dey démissions,

mais il n'en existe pas qui revêtent le
caractere de culles-ci. Je citerai un pré-
cédent où doux pour démontrer qu'il
existe des exomples où lea chambres ent
siégé avec un cabinet incomplet, Eu tai
1554, sir Charles Tupper abandonna le

ministère des chemins de fer et ne fut
remplacé par M. Pope qu'en septembre
1855, De sorte que durant une session de
six mois, quelques-uns de ces messieurs
qui vienpeut de démissinnuer out siégé

duns un cabinet incomplet.
Il existe aussi le cas de M. Colby qui a

résigné lu présidence du conseil en avril
1891.

CAUSE DE LA CRISE

La crise n été jusqu'à uucertain puint
amenée par le fair qu'une grande ques-
tion étant devant lv pays, les homes
influents parmi les intéressés ne sont pas
venus à lafrescuusse pour lui donner l’aide
qu'ils auratent dû donner quel qu’eut été
le sacrifice.’

À Ontario on & fait sur cette question
la bataille non pour an principe en parti-
eulier mais pour la constitution, Ë s'agit
de savoirst une provinee a le droit de
maltraiter une partie de ses habitants

ot de jes priver de certains de leurs droits,
Ce qui est le sort d'une minorité aujour-
d'hui peut ôtre demain celui d’une autre
minorité et cet état de cheses peut être
ainené par le fait qu'une majorité avait le
droit d'intervenir et de priver la minorité
de ees druitssi ous voulons faire du
Canada un pays grand ct prospère, i
faut respecterl'opinion de chacun et les
droits de tous.
Je vis dans un pays ol Lous avons le

plaisir de constater que la cuurounu et le
peuple reconnaissent les droits de cha-
eut. Quand ces droits sont lesés, c’est le
devoir du pouvoir impérial de protéger
ces mêmes droits et!j'espére no pas voir le
jour où les droits et privilèges d'aucun
sujet britannique pourront être impu-
nément lesés dans n'importe quelle partie
du meude. Î y aurait bien d'autres chu-
8es à dire aur ce sujet, mais je ne désire
pas en parler plus au lung pour le to-
ment.
L'AFFAIRE HONTAGLE-CARON

Afin de me placer d'une façon juste
devant le pays, je crois que je puis dire
un mot d'une question qui se rapporte
plus directement au gouvernement : l’af-
faire Montague-Caron, La question à été
piacée, par certailes personnes, sur un
terrain Lel que j'ai été soupçonné d'avoir
été partie à cette maiheureuse affaire. Je
vais donner les faits et je Inisserai en-
suite à ia Chambre et nu pays le suin
d'apprécier ma couduite :
Nous avons été assermentés comme

wivistres à la mort de sir John Thomp
son le £1 décembre 1884, daus la ville de
Montréal. J'ai regu de Montréal ane
lettre anonyme, datée du 15, soit
trois jours avant l'assormentation, aceu-
sant sir Adolphe Coron de niaquements
à ses devoirs, d’une gravité telle que leur
preuve eut été la fin de la carrière poli-
tique de sir Adolphe. Cette lettre a été
wdressée a moi et non a Son Excellence.

J'ai donué la lettre à sir Adolphe,
comme c'était mon devoir, et il m'a donné
la preuve de sun innocence a wa satisfac.
tionet à celle d'autres personnes dont il
n’est pas nécessaire de méter les noms
dans ce débat.

avait des snupçons, quant à l'auteur de
la lettre. II m'a dit qu’il avait envoyé les
lettres à un expert et un détective à
New-York, afin de savoir si la lettre eu
question ressemblait à celles qui l’accoin-
pagnaient. Il me montra le rapport de
cep messieurs, rapport qui, je dois le
dire, était fort ingénieux. J'ai dit à sir
Adolphe: ‘Nous connaissons psu de
choses au sujet d'expressions de ce genre,
et d'un autre côté jo ne puis caicevoir
qu'un coliègue puisse écriro de sembla-
bles choses sur un collègue. Je vous cun-
seilleruis d'oublier tout cela. ”

L'incident paraissait vidé, lorsque le 9
novembre, je reçus une autre lettre por.
tant les mêinos accusations et de la même
écriture. De nouveau sir Adolphe me fit
part de ses soupçous au ujet de l'auteur.
Je lui donnai de nouveau le 1néme cou-
soil.

Les choses en restèrent là jusqu'à l’ou-
vorture des chambres alors qu'on député
tac suivit dans les couluirs du sénat et ine
cemsnda des noovelles des lettres en
duestion. Je ne lui donnai nucun rensei-
quement mais je lui demandai cs qu’il en
gensait lui-même, li me dit alors que
certaines lettres avaient été écrites et que
sir Adolphe avait sccusé un de ses oolie-
gues d'en être l'auteur.
Je le priai d'être bien prudeut dans ses

affirmations parce que je doutai de lu
vérité dus accusations bien que des lettres
œuasont en effet été écrites.
Le mêmesuir un autre membre du

parloment eat venu à ma résidence et
m'a parlé de ces lattres.
Lai ayant demandé où il avait pris ces

informations, il me répondit que c'était
le thème dela conversation au club
Albany a Toronto,
Je we sus dit alors que in presse 2'sm-

it protablemont de l'afiairs et que
c'était mon devoir de prévenir ton éol- logue le Dr Montague ce que j'ai fait le
demain. Le docteur fut fort in
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! en apprenant cola, ot me ft le reproche
de ue l'avoir pas plus tôt prévenu. Je
lui répondis que je ne voulais pes créer
de mauvais scnbiments eutre lui ot ses
vollègues. Plus que cela, quand sir
i Adolphe me tit part de son intention de
suu:pettre ls chose su gouverneur-générel,

; je l'en disauudai parce que j'eatiianie que
nous avions asaus de difficultés aaus oniles
là. Jo me refussis à croire que le dac-
teur fut coupable d'unetelle accion.

J'ai ensuite prévenu mea collègues de
€e Qui se passait.

ninteusut, bien que je suis convaineu
que la chambre sait que je sersis heureux
© laisser la politique si cela pouvait

être utile à tw0n parti, je considère qu'a
pres avoir été traité ut attaqué comme je
l'ai été, ce serait déshonoraut. J'agimi
conatitutionnellement et ai je Cois être
Lattu en chambre ou au poil, ce sera Une
défaite honorable.

Qu'il me suit permis de dire qu'après
plusieurs entrevues avec le guuverneur-
général an sujet de la démission de mes
ministres, j'ai, hier, vffert va démission
à Non Excellence, qui n'a pas jugé à
propos de l’accepter, alléguant que la
chambre ne s'était pas prononcée aur le
discours du trône, il ne serait pus bien
de Ja part du ohef du gouvernement de
ne pas voir lea sontitnonts de la Chambre
avant de démissionner, car le chef du
Euuvernement est responsable de ce dis-
cours. C'est pourquui j'ai cru de mon
devoir de teuter, en autant que je le
pourrai, la réorganisation du cabinet.
Je propose donc que cotto Chaurbre

s’ajourne a mardi prochain et si, daus

l'intervalle, je ne réussis pas à farmer
mon cabinet, alors je ferai ce qui est
constitutionnel et ce que tout premier
ministre placé dans ces circunstances doit

fsive : Placer mn démission dans les
maius de Son Excellence.
En terminant, permettez-moi de dire

que bien que jo ne veuille pas m'engager
sur les détails d'aucunes des tnesures qui
seront proposées au parlement, je désire
qu'il soit bien compris que le gouverne-
ment qui sers formé quel qu'il aoit—si
j'en suis le chef—sera formé sur in base
des principes énoncés{dans le discours du
true (appl).
Autremeut je ne consentirai pas ifaire

partic d'un corps composé d'homines qui
ne sunt pas prêts à remplir les engaze-
ments qu'ils ent solennellement pris
devant le purlement (appl).

LE LEADER DE L'OPPOSITION

L'hon. M, SCOTT à assuré sir Mae-
kenzie des sympathies de tout le pays
daus la circonstance où il se trouve. 11
ne croit pas que les raisons des démis-
sions soient culles données par M. Foster,
Il à exprimé l'opinion que c'était la ques-
tion des écoles,

Suivant lui, il est impossible aux wi-
nistrea démissionnaires de rentrer dars
le gouvernement.
1 accuse le parti conservateur d'avoir

mig en danger le réglement de In ques-
tion des évules, pour avoir néglivé de la
regler il y a six ans, Ii dit que la ques-
tiun ne pouvuit être réglée d'une façon
satisfaisante nu inoyon d'une législation
fédurale.

L'hon. sénateur MASSON demande au
sénateur Scott s’il parle vn sun nom ou
au nom de son parti.

Le sénateur SCOTT.—Je donne mes
convictions et je parle pour inoi-nême,
non pour mou parti,
Après quelque discussion sur Ja ques-

tion le sénat s'ajourne à 5 heurus. 
itememe

| n’est pas nommé

que la nouvelle anuoncéspar Lu Presse
nu sujet de lu nomination du capitaine
Gourdeau comine sous-ministre des pê-
chories est prématurée, Cette nomination
t'a pus été faite,

A OTTAWA

cntrevne entre sir Mackenzie

Bowell et xir Charles

Tapper

Quel seralenonvean cabinet?
 

{Dépêche de la Presse Atsoziée)

Ottawa, 1U.— On disait, hier soir, que
sie A. P. Caron, les hous. MM, Ouvimet,
Costigan, Duly, Fergusnn et sir Frank
Sith, les clug winlsires restant dans le
cabinet, avaient is leurs portefeuilles
entre les mains du premier ministre pour
lui permettre d'agir comme il Jui piaira
dans ia formation de son cabinet.

Cette action à été prise pour donner au
premier ministre ploiue liberté dans ses
efforts pour reconstruire le cabinet.
Les sénateurs Masson et de Boucher-

ville ont informe sir Mackenzie Bowell
qu'ils étaient prêts à prendre un porte
fouille dans le nouveau cabinet, si leurs
services étaiont nécessaires, bien que

personnellement ils n’ont aucun désir de
faire partie d'ancuu gouvernement,

l'hon: M. Angers, dit-on, à refusé de
rentrer dans le cabinet, mais a ussuré le
premier miuistre qu'il aurait sun appui
ut celui de ses amis.

--Sir Charles Tupper, senior, a cu une
longue conférence avec Sir Mackenzie
Bowell, hier soir. 11 y a deux rumeurs
au sujet du résultat de cette entrevue.
L'une dit qu'il y a toute possibilité d’une
combinuison Tupper-Bowell dans le nou-
veau cabinet, avec M. Bowall comme
premier ministre. L'autre rumeur dit
qu'il est probable que Sir Charles Tupper
va entrer dans un cabinet provisoire,
sous Sir Mackenzie Bowell, comme mi-
nistre de Vinterieur et se présentera
dans Ontario pour un siège à la Chambre
des Cuuimunes.
Une loi remédiatrice sera. passée, le

bill des estimés adopté, et après la ses-
sion il y aurait réorganisation du cabinet
at un nouveau gouvernement aurait
formé avec sir Charles ‘Tupper comme
Premier. Sir Mackenzie Buwell se reti-
rerait alors.

—Un politicien éminent dit qu'ily a
entente entre sir Mackeuzis Bowell ot
sit Charies Tupper, et que le cabinet aui-
vant sera annoncé, mardi prochain, en
toute probabilité -

Sir Mackenzie Bowell, premier minia-
tre ot président du Conseil Privé ; sir
Charles Tupper, ministre de l'Intérieur ;
hon, W. RK. Meredith, ministre de la
ustice ; hon. A. R. Dickey, ministre de
a milice ; air A. P. Caron, maitre géné-
val des Postes ; l'hon. J. A. Ouimet,
ministre des travaux publics ; Vhon.
John Costigau, ministre de ls nisrine et
des pécheries ; Dr Weldon, M. P.. solti-
citeur général : colonel Tistlale, M. P.,
ministre du commerce ; sénateur Mason,
mivistre des finances ; lhou. T. M.
Daly, ministré des chemins de fer et
CANAUX ; sénateur Maker. contrôleue du
revenu de l'intérieur ; colonel Prior, con-
trôleur des donanes ; sir Frank Smith et
Thon. Donald Ferguson, ministres sans
portefeuille.
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Voilà lenr Santeur

ConBance ! Les poitrinaires peuvent
reprendre confiance. Leur ssuvour sera
to Baume Rhumal, qui est procurable
daus toutes leu pharmacies et épioerive,
25 cts seulement pour 16 doses, 

Une dépéche d'Ottawa nous apprend.

La declaration de Sir
A. P. Caron

L'epposilion n'eppose à l’a
Journement

la Chambre ajournés à mardi
prochain

La cause de la crise d'apres
M. Laurier

Ottawa, 9 —A l'ouverture de la séance
un peu après 3 heures, sir A. P, Caron
tis lo rapport suivant :

** Après plusieurs eutrovues entre le
Prenier winistre et le gouverneurgéné-
ral, le premier ministre se rendit auprès
de Son Excellence, hier, dans le but
d'offrir #a résignation. Son Excellence,
ospendant, lui intimé qu'il n'était pas
préparé à le rocevuir dans le moment.
La raison principale de cette attitude

de lu part de Son Excellence est que le
discours du trône, bien que préseuté su
Parlement, n'a pas encore été pris en
considération at que le Parlement n'a pu
encore eXprimer son opinion sur ce dis-
cours. Il est considéré par Son Excel-
lence comme impossible que le Premier,
comme chef de l'administration respon-
sable de ce discours, n'aurait pas la
ploiue opppurtunitg de reviser Ia situation
vt éprouverles sohtiments du Parlement
à ce sujet.
Dans les circonstances, le Premier

croit da son devoir, d'essayer, en sutant
qu'ily ust lid, de réorganiser le gouver-
nement, Eu conséquence je propose que
lorsque ls Chambre. s'ajournera aujour-
d'hui elle reste ajournée jusqu'à mardi
prochain, le 14 courant.

Les hona. uiessieurs verront que la
période d'ajournement que le premier
désire mo demander a été ‘mite plus
courte jua celle demandée deus Ja mo-
tion originale, c'est-à-dire jusqu'au 21
janvier,

LAREPONSEDE I"HON. M,LAURIER
L'hon. M. LAURIERdit que l'énoncé

de ce rapport donne une nouvelle face à
la crise et va modifier beaucoup les vues
qu’en une autre circonstance il aurait
senti de son devoir d'exprimer, en cette
OCCASION,

Il necroit pas cependant qu'il serait
pariementaire où d'accurd avec les règlus
et los usages du guuvernemeut parlemen-
taire d'accorder un ujournement plus
long qu'à deinain. C'est le devoir du Pare
lement d’être ici de jour en jour, afin de
remplir les devoirs de «8 charge de juur
en jour. J'ai compris, a-t-il dit, par ie
rapport du premier ministre, hier soir,
qu'il aurait été aujourd'hui en position
de dire quel progrès i! avait fait en rem-
plissant les vacances du Parlement.
Aa lieu de cela, cependant, on nous

demande d'ajourner jusqu'à mardi. Cels
est contraire à l'esprit de notre eonstitu-
tion. Et it cite à son appui des autorités.
L'hon, M, Fuster nuus a dit il y a quel.
ques jours que lu cause de la crise était
simplement parce que les démissionnai-
res ne voulaient pas siéger avec un
homme qui n'avait pas les capacités vou-
lues pour diriger.

LA CAUSE DE LA CRISE D'APRES
M. LAURIER

Mais là n'est pas la cause ds is crise.
Quelle en eat la causo ? C’est simplement
ceci : que lorsqde lo parlement fut appelé
à passer ja législation qui fut alors pro-
miss le gouvernement trouva que sou
parti était fortement divisé sur cette
question, ‘Jest li Is cause de la crise.

SIR A. P. CARON

Je dois dire quo la rapport que j'ai eu
l'honneur de faire-à la chambre depuis
le commencement de Ia crise a été fart
avec franchise et que j'ai mis la Chambro
dans ia confidence du guuvernement. NH
refute l'argument du chef de l'opposition
que la constitution oblige la Chambre
d’ajourner de jour en jour.

Le devoir du lu Chambre est d’accor-
der toutes les facilités possibles au chef
du gouvernement qui essaie de recon-
struive son gouvernement, et de l'aider à
reformer son cabinet 83] peut être réfor-
mé. Sile délai demandé n'est pas raison-
vable ne l'accoptez pas, mais je dis que
dans les circonstances le délai ost tres
raisonnable. “Je crois, continue-t-il, que
le gouvernement a agi d'après les droits
constitutionnels en remplissant les Vn-
cances et eu voyaut aux affaires publi-
ques. L'honorable monsieur sait qu'à la
dernière session le gouvernement avait
promia de remplir ces vacsnces au com-
mencement de lu session,

C'était le devoir et le droit constitu-
tionnel de rumplir les vacances, et le
gouvernement l’a fait. Le gouvernement
n'a pas cessé d'être un corps exécutif, il
n’a ,abdiqué aucun des privileges qu’il
possédait avant la crise. Je crois qu’il
n'a pas perdu de temps, et il a imontré
combien 1l était sérieux dans les promes-
ses qu'il a faites au parlement, ear depuis
il a été en communication avec Son Ex-
celionce, et le résultat de ces communica-
tions à été le rapport que j'ai mis devant
vous.

T'OPFOSITION CRITIQUE

M. DAVIEScontinue le débat, Il est
surpris de voir que ls promesse que le
chef du gouvernement avait faite hier
n'est pas encore réalisé. li ne peut com-
prendre comuent on peus venir faire un
tel rapport après avoir promis de faire
un rapport au sujet du reniplacement
dos ministres démissionnaires.

Il n’y A personne, dans les deux côtés
de le Chambre qui doute qu'ik y à actuel-
loment une vuste conapitation ”ofganisée-
pour chasser le chef actuel do 88 position
et empêcher cette Chambre de donner
une répouse au discours du trône. Le
résultat de cet njournement va être de
donner de l’aide et de l'avantage aux
conspirateurs, afin de leur permettre de
complcter leur œuvrs néfaste, (Les con-
servateurs crient : Oh ! Oh!)
Eh bien ! œuvre néfaste eat une ex.

pression forte, minis je pense que les cit-
conatauces me justifient de l'omployer,
Ce n'est pas une tentative par une Oppo.

rition organisée pour défaire un gouver-
nement existant constitutiounellemsnt,
Ce qu'on doit mépriser, c’est Ja tentative
de ceux qui se réunissent en famille pour
conspirer et défaire leur propre chef st
leurs propres aside.

Te débat est continué par sir À. P,
Caron, MM. McCurthy, Mills, Edgar,
Davin, McNeill, Cockbura, Fister, Tarte
et Davlin,

L'Orateur met la motion au
déclare adoptée.

L'bon. M. LAURIER.—8ur division.
Et» 5.20 hrs Is chambre s'ajourne à

mardi prochain, '
atlm

Protige von pods

Une seule Kinplitre Magijue fait dis.
paralire un cot qui vous empêche de
marcher et qui vous fait tellement souffrir
que vous ne pouvez vous empêcher d'en
nite in grimace

vote ot Is
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Gommeà Macher

Adam’s Banner
Aldo ta digestion.

Un coupon et une lettre d'amour
en français dans chaque wrapper.
Un centin par morceau. Vendue
par les canfiseurs et les épiciers.
Retournez cing enveloppes ( wrap-

pers) de la gomme Adam's Banner,
avec votre nom et adress (écrivez
lisiblement), et vous recevrez

QRATIS
deux poupées en papier avec tête
et corps mouvants.

ADAMS & SONS CO. ’
$1 £713 JARVIS STREET, TORONTO, ONY,
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AVIS
Je ne sarni pas reaponauble d'aucune dette

Sontractée où Mon ROM paf ivus Qutre que Moi

Cap Chatto, 4 junvior if, ;
TREFLÉ COTÉ,

4

4 anv.—8;

bière ef Porter
“ARTESTENS

LA

BEN DHRAFT

 

Bière, le gallon impérial. …. 8
     p:inte .

Porter, lo gnilon °° . 400
© fue " . +... lâe

Emboutoilié, la dON ....…0.2000u. cc sro0ssuree . 800
rer

Les prix modérés ci-haut ment'annés conti-
uveront juequ'ou 15 janvier un d'introduire
cette bière an public

Aussl: Epicovies, Liguears, ete,

plus bas prix du marché

Les vifers Hvrée dans toutes les parties

aux

VICTOR BÉDARD
Nos 95 el 97, ruo St«aPatrice
Téléphone No 358 18 déo.—lwm

GR. RENFREW & CIE
35-37, rue Buade, Haute-Ville

 

 

OTRE assortiment de beiles Four.
ruees pour la saison d'hiver cat

mainteusut au complet,

MANTEAUX, CASQUES et GANTS
POUR DAMES,

PALETOTS , CASQUES et GANTS
POUR MESSIEURS,

Une grande variété de Boas et d’At-
taches en vison.

 

   

  
   

ANŸNCE_DESIMARD
BARGAINDAYveka

Je continuerai à faire unBARGAIS DAY le VENDREDIGechaque
semaine et j’offriral des Marchandises

4

des prix extréme
pour goutcomptant seulement, ka” UN SEUL PRIX.

F. SIMARD, ‘37"UE STJOBEPH,
. ° SAINT-ROCH.

  

Téléphone 3187

 

GLOVER. FRY & CIE

VENTE ANNUELLE A BON MARCHÉ
À COMMESCER ME.A.JRIDX, LE 7 COURANT

OTRE 6TO0K ENTIER RECONNU COMME SE COMPOSANT DES MYILLEUURES
ruarchandises importées, scra vffers aux

Réductions réelles suivantes :
fs Cotons shicting, Toilas et Cotons à drupe oud sseitlere. Toileaapps.

$ C, tite toilette, Couvre , ‘
[5 par CORE, srtetofu Auber noir dot de couleurs, Bas ot vêtements ca

Isine pour duainvs où insssieurs, Corgets ; Tapis, Prélarts, Rugs, “Tauicy,
SUP (Rideaux, Uretoune, Vouvertes,

; . G de. draps20 PAT CON) pain.BE: DoleinsPourmassiodreoùpourJounet urous
sur ‘Marchandises pour mo:siaurs

25 par cent sur Etoifes à robes fantuisio, Robes do matin, Robes pour enfants.
28 a 50 par cent sur Mantvaux, Cayes, Ulsiors.
40 par gent sur Chapeaux de toutes soxics, Articles de mode, Plumes, Ornement:,

Pour Argent comptant GLOVER, FRY & CIE.

Les Quatre daisons
TSR

EF Enfin la chose vat décidée.
E7 Pas d'inventaire possible dans le moment
EZ" Tout le monde sait que nous déménageuns au printemps sur

la rue St-Juseph.
EZ" Nous voulons commencer la avec un stock entièrement nouveau.

EZ Pourtant nous aveus an-deld de B35,(OOO 4 inarclhiundises
qu'il va falloir sacritier, car nous voulons absolument rien déménager. Unu
piastre en argeut nous vaut mieux que deux en marchandises dans ces circuné-

tances. Donc, il n’y & pas de temps à perdre il faut s'y mettre de suite,
EF De plus, malgré que toutes nos marchandises aient été réduites su

prix du gros, nous donnerous Comme par les années passées pendant 15 jours,
des étrennes à toutes nos pratiques qui achèteront au comptant, il en sera

ainsi de celles qui sont eu compte avec nous ct qui viendront régler.

EZ Au public acheteur de profiter de ceu avantages aux QUATRE SAI-

SONS. Tout le monde est traité de la même manière, pas de faveur aux une
et rien aux autres

Qette vente commencera Jeudi, le

 

2
—- Janvier

«t so continuers ainsi jusqu’à ce que notre atock aoit complètement écoulé.
N'oubliez pes l'adresse

06, rue de
31 décembre

la Couronne

 

Quincaillerie de luxe
 

 

 

MAISON*PMY yo |Spécialité d'articles de haute marque.
RANDE V Contellerie fine de table et de poche
rem ente Manches ivoire, écaille et nacre

_ ox — Cuillers et fourchettes argentdes

Vaisselle a sacrifice
— CHEZ—

F. X. LAFLAMME
 

Pour canse d'encombrement nous saori-
fons nos marchandises à des prix

vraiment surprenants,

pt Avis au public d’en pro-
a fiter, car ce n’est pas de

la réclame que nous faisons, c’est

Vraiment un sacrifice.

I. X. Laftamme
No 98-109, RUE ST-JOSEPH

Télephone 2220,

PIANOS
Les marques de renom suivantes:

Evans, Bros Co.,

0. Newcombe Co,,

Stanley & Co.,
so Petit BijouPiano.-

Harmoniums
Thomas Organ Co.,

Goderich Organ Co,

Cornwall & Co,

Doherty & Ce,

INSTRUMENTSS
DE CUIVRE ET A CORDES
Cornets, Altos,Tenors, Barytens, Trom-

bones, Basses, Tumas, Controbassss,
Vicioncelles , Violons Mandoilines,
Guitares, Banjos, Marpes, Ciarinet-
tes, Flûtes, Boites à musique, sym-
phontons, Métronomes, Diapasens
chrehomatiques, Guide-accords, Per.
tes-musiquo, Ktuis de Visions, Etuis
Ge mandetines,

Bernard,Fils & Cie
EDITRUNS DE MUSIQUE

M octobre.

 

 

  

 

Couteaux et fourchettes à dépecer

Etuis de luxe
 

Variété de patins, fabrication soignée,

Prix exceptionnels. Gros ef detail.
11 décembre,

LIQUIDATION
°

Stock de 86,000
DE VAISSELLE, VERRERIE, JOUETS, POROCELAINE,

SETS A DINER, LAMPES, THE, CAFE A GRANDE
RÉDUCTION ; ! RA

No 1266 RUE DU PONT

PIPES, CIGARES, EPICERIES, BONBONS A Ge lbs.
en montant, ORANGES A 10c doz, BISCUITSmizedroyal 100 1b. VIN CANADIEN #00 la dos,

uteilles non comprises R8 FRANÇAI-SEB, étc. MARINAUES de choix Sos la do

Nos 118, 120, RUE DU PONT

ETIENNE SYLVAIN.
TELEPHONE 2200,

Grand J=2QB
de Chaussures

REDUCTION ENORME SUR TOUT LE STOCK
FIN de réduire notre énorme stock de

A pas refoser aucune offre raisonnable
riz es vous sores satisfaite. EF" Cette

der Janvier.

VEILLEUX & ILANGLAIS
189, et 188%, rue St-Joseph
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M décembre.Im.

 

 

chaussures, nous avons décidé de né
de tous les ac re. Vones voir nes No &, Rue St-Jean

alh xaven-vités |
duetea.

»

 

Téléphone 2280, Coin Ce la me-dol'ügtise #t-Rooh,
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EALENCAN
Dana l'affaire de .

N DOYON. marchand,NAPOLEO. bt eons.

VIS ast per lo présant denns gus :

Alerereat, 15 Janvier 1808
4 30 Mes 4A. WN,

ds I'setitprocèdersi àls vente par enchère «
js satte priedcomposés comme suit, savoir:

1 Un stock de marchandises sénerales $4000.48}
010, 8val0dd ce ss0eunoo mea cuencenr

$ Livres de crédits et de arésnses où sa
dpitos sctives....…......»...socs Le

8 Mobiltors. renlant, boatai rd

emplucemont sitaé en_1le village
$loam Bt-François de la Buuce, su premier
rang oud ouest de turivière Chaudière, de ein-
quante-neuf pisdé et domi de front aur cent
pieds dé profondeur, le tous, plus ou moins,
osure anglaise, et sans garantis, ot borné2

front àchemia royal, euprof deur, à lg rivière
Chaudière, nordouest à Josèph F
Mme Klténr Ponsant, aves maison et autres

dain y érigées circonstances et dépendances ;
lequel apnert muintenaut connu et désigné aux
plaus et livres officiole de renvoi du eadastre
pour ia paroisse de 5t-François de la Beauce,
eoumime inisant party du numéro wills eingeent
usrante et un, 3

s dit emplacement sujet à ls réserve des
mines aves droit d'exploitation anpartenant
aux représentante légaux del'Hon. A. # QO
delery, suivant Lotires Patenies par le gouvers
nement de la Proviveu de Québec, an date du
Îs septembre 1848, et enrégistrées le 4 juin 1851
sous Nou.48—lasqulles renouvelées suivant avis
onregistré le 22 (évriar 189v, sous No. 1122.
La vente se fera en bloc pour chaque item tel

que si-dessur mentionné,
l'inventaire du ci-dessus pourra être vu en

tout tétnps où bureau du soussiene, àSte Marie
de la Beauce, et les marchandises et nuires exa-
ininés aussi onfout temps, su magssin du failli,
it Bu-Propcolr e in Bouuce, enn adressanti
Cyprien Fortin, l’un des inspecteurs 3
affaire, Conditions do paiement: COMPTANT,
La vente aurs lieu ànotre Bureuu, à Ste

Marie de la Benuve, où d'ici lor4, toutes autres
intormations requisss pourront être données.

THOS, LESSARD,
Ste Marie, Beauce 7 janvier 187. Curataur.

AVIS SPECIAL
Abandon des Affaires

YANT DECIDE D'ABANDONNER LE
ecommerae do marchandises sèches

nous oBrirons en vente au-dessous du prix eoù-
tant. tout notre assortiment de marobandises
sécher, d'étapr- et de fantuiste, valant pius de

$995,600
Donnant ninsi su public la chance d'obtenir les
moiflicuree marchandises du marché A des prix
pius bas quo le coût de l'importation.

 

  

NOUS AVONS FAIT DE

NOUVELLES REDUCTIONS
2000 vgs. d'Etoffes à Rubes & moitié

prix, 80c pour 250, 2äc pour 1240,
20c pour He,

Nus imoilleures Indiennes anglaises, con-
leurs solides, patrons -de choix à 25%

de réductiun.

Une variété immense de Fonularda en

scie ét en cachemire à 50 pc de
réduction.

Monchoirs de soie, Cravates, Bre-

telles, Gants, Camisoles, Bas,

Caleçons, ste,

A UXE GRANDE RÉDUCTION

———0NOS a

Pour Argent comptant scolement!

BEHAN BROS
Patinoir a Roulettes

de Saint-Roch
Coin des rues ND. des Anges ef Dorchester

 

 

Admission, 100, pour les enectateurs tous les
samodis soirs.
Orchestre complet tous les soirs of los mardis, |.

jeudis et samedis après-midi.
Le matin admission gratuite, propriétaires de

patins ets, patins l0ctæ l'après-midi et le
soir, 50 admission, lVe propriétaires. de patins,
18¢ wdwisrion at patins, 15 dée.~bra,

Le vonlez-vous ?
UN COMPLET.
UN PANTALON
OU UN PARDESSUS

Blen ajustés et d’un fini
supérieur

ALLER CHER :

J Emile Caron & Cie
Narehands-Taillenry

No 107, RUE ST-JEAN

MERCERIES POUR MESSIEURS,
UNE SPECIALITE

Rootohre,

8 SOUMISSIONS cashetées adressD soussignést portant la rareMason nour Leule de Reformy à Alexandria,
e =

ce = ”Samedile 16Féveier 1506, pour Bintana
8 dans reat

forme. À Alexandria, Ontario, © l'Ecole de Ré-Les plans oz devis pourra >Distère des Pravaux Publicsà iA ora
Pabiios, dane
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ote de réal ‘heetnDuressalegéuique Hy ree yr A â
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ral A ¢ing pour out dacheue coresion et fait payable à l'erd defrgas Travaux Rublion Ce ebique© soumissionna *Septée rafure de eneriy pores &Pexéoute pas Intégralement,El in soumission d’oat pas acctptés le chèque
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1 plas Earner nis fe o's pas acocepter aihare, Bi aucune des sonmisions,
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Seconde Edition
Les Boers ot l'Angleterre

fiern.ce In guerre ?
————

L'Angleterre prépare sn flotte

Mesures militaires on Alle
‘ magse

Les demaudes du présideut
Mruger

Londres, 10—Une dépêche de Cape
Town dit qu'il est rumeur que Jus de-
maudes faites par le president Kruger
sont l'abrogation de la suzeraineté de la
Grande Brotague sur le Transvasl la
canceliution de la charte de la compagnie
anglaise sud-africaine, et l'abandou des
droits de l'Angleterre dans ia baie De-
legova.

ne dépâche de Frozoria dit gue le
bruit court dans celte ville que le gou-
vernement & demandé, en même temps
que le payement d’une forte indemnié
par la compagnie anglaise du sud-afri.
cait, le bannissement de M, Cecil Rho-

 

 

des et de M. Jumeaun. Dans les sphères
oflicislles, & Luudres, on ne sait rien au
sujet de ces deux nouvelles auxquelles on
H'aucorde sticaus créance.
Les principaux journaux louont la

énérusité et in prudence du président
ruger ct afirmeut que Angleterre

saura les apprécier a leur juste valeur,
‘Tous les journaux sont uuanimes à
approuver l'attitude de M. Chaimberiain.

D'ALLEMAGNE ET LE TRANSVAAL

Berlin, 10—L'empereur Guillaume a
eu uneunportiite conférence bier matin
avec le docteur Kayser, directeur des
affaires coloninles, à l'issue du laquelle de
nouvelles dépéches out été échaugées en-
tre Berlin et l’étorin. Le chancelier de
Hobenivhe était présent.
Le prinée Radoliu, ambassadeur d'AÏ-

lemagne à Saint-Pétersbourg, qui vient
dufaire un court séjour dans la capitale
allemande, cat retourné à Suint-léters-
bourg porteur d'une lettre de l’eurpereur
Guillaume au taux rolatire à la question
du Transvaal,

Paris, 19—Une- dépêche adresséo au
Soleil annonce que des négociations ont
réellement Ten pour former ane cualition
anti-unglaise,

Londres, 10—Le Central News dit
être autorisé à déclarer que lord Salis-
bury à uotifié le gouvernement alle-
mand gue l'Angleterre est déterminée à
conserver à tout prix les droits que lui”
confère sur le Transvanl la convention de
1884.
La nouvelie de la mobilisation d'une

escadre de guerre volante dans les ports
de Portsmouth; Davonpurtjet Chathaumn
est confirmée et couna une profonde sen-
sation dans tous les. cercles pulitiques.

L'egcadre a requ l'ordre d'être prête à
prendre la mer, twardi prochain 14 jan-
vier, Elle comprendra les navires aui-
vants : Revenge, Koyal-Ouk, cuitassés de
premier rang ; Gibraltar, Theseus, cro
seurs de première classe ; Charyhdis et
Hermione, eroiseurs de seconde classe.

LA PRESSE ANGLAISE ET GURL.
EAUME 12

Londres, 10—T'outes les classes de la
société approuvent l’aititude du gouver-
nement à l'égard de l’Allemagne. La
presse est unsninie à approuver log pré-
puratifs des départements delalguerre et
de ls warine. et les journaux de tous les
partie s'accordent eur ia façon dont l’An-
gleterre doit tenir tête à l’Allomagne,
Quelques-uns demandent que le gruver-
nement annule la charte de la compagnie
anglaise du sud-africain, ce qui permet-
trait ensuite & l’Angieterre de faire face à
l'Allemague avec les mains nettes.
Lu Saint James Gurelte, sous le titre ;

** Soyons prêts”, et le Globe, sous le
titre : “ Rolevons le gant ” publient cha-
cun un article dana lequel ils appellent
l’atteation sur l'unanimité des sentiménts
tle colére que le messure de l'empereur
Guillaume au président Krager à provo-
quée, en Angleterre, parmi toutes Jes
classes de la société ct dans tous les
partis.
Le dus de Connaught a fait parader ses

troupes, hier matin, à Aldershot, et leur
a fait faire 2é milles de marche.
On annonce que l'amirauté à commandé

20 vaisseaux turpilleurs.

Berlin, 10—Le National Zeitung pu-
ble une communication semi-nificielle
qui dit que si les préparatifs uimritimes
Qui sont faits par l'Angicterre montrent
son intention de résister, la question du
Trensvasl va devenir une question iu-
ternationale.

LE RÉICHSTAG ALLEMAND

Au Reichstag, hier, le baron Von
Bieberstein, ministre des aflutres étran-
gères,a prié spécialement les membres de
s'abetenir d'interpeller le gouvernement
sur lu question du Transvasi.

New-York, 10—Le Herald dit que
l'empereur Guillaume & fait mander à
Potsdam son chancelier, le commandant
en chef de la marine et le chef de l'ami-
rauté,pour se coneerter sur les mesures à
prendre au cas où l'Angleterre débarque-
rait des troupes pour occuper le Trans.
vanl. Le sentiment général est que I'An-
gleterre se propose d'uccuper le Trans.
Yeal comme garsativ de l'observation
d’une entente faite en 1884,

Berlin, 10-—L'ompereur Guillaume n'a
pas encore fait connaître sa décision sur
le soit de l’Kurope.

Ondit qu'il à notifié le gowvernement
anglais de son intention de réorganiser
"l'indépendance du Transvaal. On ne sait
pas encore que l’'Augleterre à répondu
par la voie de la diplomatie. ce
Nous savons qu'elle se prépare à la

guerre avec toutes les ressources ct l'éner-
Be qu'elle possède.

Londres, 10—L'empereur Guillaume
est membre de plusieurs clubs anglais,
entre autres celui du Royal Yacht Squa-
drou ; quelques-uns de ces clubs ont déjà
demandé en termes violents que Guil-
lmume IT en fût expulsé. Les journaux
publient aussi plusieurs lettres de per-
sonnes domandant qu'il soit forcé de

| donner sa démission de colonel des dra.
gona de ia garde,
La Suint-James Gazette dit : ** Nous

aimerions mieux voir rompre nos rela-
tions avec l'Allemagne plutôt Que de re-
noncer à la atipulation de la convention
de 1884 portant quo touts ententes inrer-
nationale, couclue par la république sud-
africaine, doit être faite avec Is consente-
tvent de l'Angleterre st en obtenir Ia
ratification. ©

[RS

1890
En vente à ta Librairie Montmersuere

Lawn)
Ie * Grand Coup” avec sn date pro~

bable, c'est-à-dire le grand chitiment du
monde et le triomphe de l'Eglise, probs-
blement le 18-20 septembre fso6, étude
sur le secret de ln Salette comparée aus
prophéties de l'Ecriture et à d'autgre
prophéties authentiques parl'abbé Combe,
[nx35 ats | aussi l'Almanach Hacheste

Paurmav & Kinovac,

 

 38, rve de la Fabrique.
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L'ineurrection cubaine

Union des partis politiques
Pour snuver le pays

Le général Campos
——

?….. La Hevane, 10—Une grande reunion
patriatique » eu lieu au Casino. Les chefs
de tous Jes partis pulitiques ont résolu de
former une union générale pour faire face
d'un commun accord aux rebelles, an
présence de la situation dans laquelle se
trouve le pays. MM. Ssutos, Guzman,
Montoro, Saturnive, Martinez et d'au-
tres chefs de partis politiques ent pro-
nuaed des discours ; ils sunttous en par- |.
fait accord pour résister à l'insurrection.[-

Madrid, 10—I] est de nouveau rumeur
ici que le général Martinez Campos sure
pour suceesseur au poste de commandant
on chef des troupes espagnoles à Cubs,
le générai Polavieja ou le général Woyler.

AU VENEZUELA

L'Augisterre fais fort filer plusienrs
points

Caracas, Vénézuéla, 14—Le gouverne-
ment à été informé que piusieurs hommes
de la pulice coluniale anglaise ont été en.
vayés pour garder différents potuts du
territoire disputé, Le ét

L'administration regarde cotte detion
comme une inéfiace directe de: l’Angle-
terre, aurtout après le message du préss-
deut Cleveland sur |a question de déli-
mitation.
Les fonctionnaires du gouvernement

disent crpendant que malgré que ia
Grande - Sretagne fortitic sa position
comme uu déti ula république, ils obser.
veront la plus graude prudence afn
d'éviter les disputes périlleuses pour la
paix. L'endroit forufé pur » police
anglaise est lo premier oO dere introduit
les canons par Maxime Chamberlain, le
ministre anglais des colonies.

 

TRISTéDiSPRITION
Probablementnoyé en se

rendant à son île

La disparition de M. Hector Pinel,
cuitivateur, français d'origine, demeu-

rautà Ste-Ruse, comté Laval, arrivés je
31 décombre dernier. à jeté aue grande
consternation dans tout lg village, où M.
Pinel était beaucoup et avantageusement
conpg,
D'après les conjectures. ct lea quelques

détails que nus avons pu nous procurer
aue cette disparition, il est plus que pro-
bable que M. l’inel à dû se voyuer.
M. Hector Pinel, cultivateur, demau-

tait aveu 6 fouime, à Ste-Rose, sur une
des julie ilen qui ornent ln rivière qui
patss à-vet endroit,
Ba femme était partie depuis quelques

jours pour venir passer le temps des
fits cliez son frère à la ville.
La veille du Jour de l'An, M. Hector

Pinel prit une chaloupe et so rendit au
village pour aller à la rencontre de son
fils Hector, âgé de 26 ans, qui travaille à
Montréal, à lu maison française Hoyen
Rougier & Cie et qui vensit passer ls
premier de l'année avec son bun vieux
père.
Malheureusement, vu le mauvais

temps qu'il faisait ce jour-là, M. Heetar
Pinel ls avait retardé sou voyage d'une
journee. .

Di était environ neuf heures quand le
père Pinel se décida à retourner seul chez
lui, profitant de son voyage pour faire
quelques emplètes et emporter quelques
provisions pour le temps des fêtes duns
son fle.

Il fut vu In dernière fois vers 9.15 hra.
par uu résident de l'endroit qui,le voyant
se diriger chez lui, lui fit remarquer qu'il
serait bien plus prudent de ne pas s'aven-
turer à travers son île ce soir-là.
——Oh ‘ répliqua le père Pinel, quand

on est brave, un tie périt pas,
D'après toutes les cunjectures, M.

Pinel aurait traversé le pout à pied,
connne H avait fait pour vor 1, se serait
rendu du côté duSte-Thérèse, puis aurait
pris sa chaluupe puur so rendre à sonîle,
Ce n'est que le samedi suivant que M.

Pinel fils retourba à Sninte-Rase. Comme
il était trop tard pour se rendre à Pile, il
coucha au village et dès lo lendemsin
tatin, il alla aux recherches.
Ou peut imaginer sa surprise et souin-

quiétude quaud il apergut la maison de
sun père absolument déserte et Bem-
blaut abandonnée depuis cing ou six
jours. i
Dans les étables il trouva Tes animaux

tous morts probablement de faim.
La basse cour avait tout péri.
Tout près le l'Île,à trois pieds environ.

était la chaloupe de M, Fine! à moitié
reuplie d’eau et on trouva le eroc sur la
glace à peu de distance de là.

Un. on conclut que le père Pinol s'était
uoyé,

rntale.trite

SENSATION A RIGAUD

Un administrateur ds in seignenrte de

Riyand accusé d'avotr détonrné
ntus de 8:00,000

tv

Une page de lhiatoire da Canada
—

Montréal, 10.—Lo député grand-con-
nétablu Bissonnette et le constable Ri
chard out fait arrestation, à Rigaud, de
James Fletcher, agent de la seigneurie
de Rigaud, sous l'accusation d'avair dé-
tourné et de s'être approprié illégalement
plus de cent mille dotlars,
Ce vol giguantesque, qui vieudra avant

longtemps devant les cours de Montréal,
a des rapports avec l'histoire des anciens
droits seigneéuriaux de la Nouvoils-
France.
Et 1738, le marquis de Vaudreuil, le

dernier des gouverneurs français du Ca-
nada, obtenuit des droits signeuriaux
‘considérables dans ce district. qui, en
1763, lors du traité de Pans, furent ven-
dus aû marquis de Lotbinière. En 1771,
ce dernier les donna à Chartier de Lot bi-
nière, le deuxième orateur a la Ldgisla-
ture du Canada.
Les trois seigneurios de Lotbinière,

de Vaudreuil ot de Rigaud farent ensuite
divisées entre les trois tiles de ce dere
nier,
Une d'elles, Mme Bingham, bru de

fou le sénateur Bingham, de Philadel-
phie, eut Rigaud en partage,

Eile pusaa cette seigneurie à ses Léri-
tiers qui demeurent actuellement en
France et qui sont la marquise Du Dar- |
rai, là coimtesso d’Epresmeuil, la vicom-
tesse de Lorgnil la comtesse de Saint.
Marié d'Agneaux et M. W, A. Baring
Bingham, de Londres, Auglutarre.
John et James Fletchar étaient les

administrateurs de cette succession cone
aidérable depuis vingt-trois ans. Depuis
un certain temps, les héritiers recevaient
‘les plaintes de in part des locataires à
propos de In gérance.
M. De Léry Macdonald, un des parents

des héritiers, fut mandé en France et on
lui dune tous les pouvoirs d'adraimniatrer
In succession.
H commença au mois de décembre dor

trise à examiner les livres de le compa-
gnie en compaguie du Dr Lalonde et de
notaire Lefebvre, de Rigaud. 
 

M. Macdonald w'aperçut niors du tou
a

[
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tes les fraudes commises, reçus forgés,

Gex qui étaitvenu à l'épicorie, constats

“avait lainaë {a

  
    —

livres inni tonus, et après l'oxamon on
#'aperque qu'il y avait plus de 100,000
dollars dévournés par los agents.

Les Fletcher appartiennent à une des
inoilleures familles du pays Depuis
quelques années, ils en alent venusà
# considérer eux-mêmes comme sei-

urs.
M. Macdouald a de suite fait éuianer

uno Saisie-urrêt avant jugement pour
#100.000 et n demandé l'arrestation de
Jame.

Cotto arreatation s causé toute une
sensation, comme bien on croit, duos
toutle distrior avuisivant.

eterna

Trois personnes asphyriées

Le poôle avait été
euvert

Montréal, 10.—Une terrible catastro.
phe « failli su produire, hier matio.
Mile Houde, sœur de M. 8. Houde,

épicier, Nu. 1421 rue Ontario, & ressenti
en s'éveillaut, un grand malaise, qu’elle
ne savait à quui attribuer, Elle éveilla ses
ques frères, qui épruuvèrent le 1uôme
mal,
Tous trois voulureut marcher, mais,

apres quelques pas, ils chancelèrent et
tombèrent a&xns connaissance, Un étran-

 

luinsé

# Choëe et courut obercher lu docteur
Gervais, qui, & sm arrivée, découvrit
que cetto imaladie était x
par le guz. Il tit nérer la piècé et travailla

      

due & l’asphÿxio | à faire reprendre leurs sous sux truis ma-
indes. Mo Houde et l'un de aus frères |
furent proimptoment rétallis ; mais M.
Sévérin Hoade ne revint à lai que deux |
heures plus tard. t

Le ducteur Gervais assure que 2'i} était |
arrivé dix ininutes plus turd, son secours |
eitt été inutile. !
La cause de l'accident est que l'on |

porte du poêle ouverte, et |le gaz 86 dégageant du charbon en com. |
bustion s’est écoulé dans lu chauibre.
A midi, les trois asphyxiés étaient |entiersinent rérablis,

i

tsarPOUDRE LAXATIVEVICHY |
  

 

 

ONTINUATION DE LA
GRANDE VENTE
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PATINOIR DE ST-ROCH
Pied de ia Rue du Pont

Premier Carmoval de la Naison
Landi, le 13 du courant, de 8 à 11h

Gt NDE PARADE DANS LES
UES do 7 3 8 heures.

A ANCHE A 9 bôurca pour les prix,
4 Toute personne non cestumés ne mrs
bag adioise sur In lace.
ADMISSION, patineurs où spoctateurs 10 ots
Une fanfare sers présente,

 

janv. x KUEVWINire

Ecole du Soir

UNE EUOLE DU SOIR pour enseigner l'ane
#lais et le français, Parithmétique, la tenue

de livres, eto,ust onverto ag

No 69, rue Ste-Marguerite, St-Roch
Pourirformativns, d'adresser au No 004, rue

Derchester. 7 janv—#

NOUVELLE GLISSOIRE
U NE MAGNIFIQUE GLISSOIRE vient

d'être construits au

BASSIN LOUISE
el est unveris au publio tous ley jours de 9 brs
am. B41 hire pom.
Entrée au quai de la compagnie du gaz.
Iäilseos es chambres très comfortables pour

les amuteurs, ADF c TRAIN

RhTe HV \ 4 eA Gérant:
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ve eu D !o ]
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C0 REDARD, weobhiier, 288, rue
StaJosrpls, desire attivor Patienijon de tons
Ceux qui Out tetoin ue meubles, qu'il n fuit aneréduction sur son séek de meubles do toutPENTE, cie quo asta de chambre, SMidebourdu,
Tables a diner, Sets de saton couverts en drup
se erin, brucatel de soi0 où polneba, RéductionEpépials eur tous ces derniers. Une visite vous
containers.

GC. BEDARD, 285, rue St-Joseph
Jüoct.—8m 37e

 

  

 

  

 

; à ÀBIZCUARD
Moridoes 14}"stialii

A REDUCTION da

i

anqueroute
DE ED. BÉLANGER

 

PUBLIC à appris avec ie tem
et nous sppticions cette

IE

¢onfiance que le public a en nous et pendant cette

EEtresterentre i

grande vente nous offrirons des BARGAINS tels que tous Heu avons jamais offert, |; ; ; > ;Eutrez voir, lu foute €t l’eucoubrement no font pus défaut,considérable et il fuut qu'il soit réduit.

Lignes àécouler TWEED,ROBES, A MANTEAUX, PELLETERIES.

notre stock cat
i

A:HARDES FAITES, ETOFFES

 

Edm. BELANGER & CIE
29 et 31, rue Notre-

18 décembre,—n-c,

ethSEERE ei

 

Ls vente de ces Cigarettes est

 

   
Dame, Basse-Villa

5° LE PAQUET.
plus considérable que celle de

 

toutes les autres marques réunies,

 

Le nom et le prix sont fraps sar

ia somoile de chaque chatissure,

 
 

beaucnup d'argent.
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Vinal
of Du DR

GUÉRI
A vendre par tous les Pharmacien.

R et après JEULT,
LES dette Lenise,

|

$ 
la
| Mardi euivant,
i Phiiel SteLouis,
i

| A décembre lai.

mvorene
1x Cou
Québre, lo MARDI
janvier 1896, à 2.20
prècdre es cons
les buys autor:
sta Canodu, 3%
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maulère autorisés par le dit Acte,

LAWRENCE LYNCH,
Recrétaire de Ia Q,, M, A © Railway Vo.

14 dec.—l in

a Creo

VIS &st par le présent donné qu’une assem-
blé générale «péciale des atcionnaires de

da Orimpsenie da chemin de for Qasbee, Monts
& Charlevoix, sèra tongs au bureau de

sagnie, rne St-André, duns (a gité de
. tuatorzièrae jour de

80 tire PF, M. dans le bux de
Don d'A-propos d’étnettre

4 par ja Statut de ls Pulsrance
Vistorus, chan, 56, turituié:

! Acta relatif à la ‘* Quebee, Montmorenes &
Charleveix Company ‘et de plus à autoriser les
direstours de In dite compagnie & chtrer on
Avengements aves les différentes corporations,

! tel que mentionné duns in section auirse 68 laU8 que Ce qie nous aNnNOLÇNE est ia vérité ; sous-sention de DActe svs-mentionné en la

       

sote de Hetre
       

POURTIER
LA CONSOMPTION par

KaLA FTOUX ET LA

 

4.13 p.

{ samedi, à 1.57
train ;

| se va, le mardi, mercredi, veniiredi et samedi, nrrivant à la
ines

Jonetion tiatnean a 1L02 a.m. Ds

  
 

 

It est permis de douter
a

lemèdes Esuvages de J

qui guériesent

  

prekRtTe, crn se ©

Se qhi ne less,

en faire nsuge. uo

Bisac et la inisse eur son He de sun
quelqu‘    

qu'il les istérege et ii na saurait manquer d
oobwainnu, N'oubliez pris que toutes los     

Le duute n'est pas défeniu
Mais de persévérer dane ses
doutes quand la vérité éclate
dutantes parts voilà bicn ce
gai ue doit pas stro permis
Tendnlt étre ainsi roar tos |

o Lox « i

Raeient nuine sont contposes i
que d'herhes et de ruolues es !

ipdistinets-
ment fortes lea maladits.
Quun tenets deate de Def
feneitd Co aon vomddes guand
14 n'est a pewmaie en aucane

Cit, this
c'est quaprèe

RYGIT Où PrONVO 849 preuve,
iletrhatine à ne pins vou

train
mérite bien que Divu la

te encore, qu'il demands ud
preuves, qu’il aille voir roux qui unt sé eu

*  

toir

   

 

 

  
  

 

RRONCHITS
He

W. BRUNET &CIE
1B BT 191, RUE STJOSEBre.

Chemin de Fer de Quibecet du Lac St-Jean
LA NOUVELLE ROUTE CONDUISANT AU CELEBRE SAGUENAY

LE % Janvier 1896 les trains partiront du Terminus, rue St"
Québec ,et arriveront comme nait :

 

 

DEPART DE QUESES
7.80 M. Me, Exnrees dirret lundi et jeudis arrivant à

Roberval 2 8.35 p.m. et 3 Chicoutimi A
8.10 p. m.

Hier Malle Ioonle, tous lon jours, exosnts ls
dimanche, arrivant St-Raymond à

ni, ot se rendra Jusqu'à la Rivière
à Pierre, lo mernredi et vendredi,
*artivant à 8,20 p, no.

ARBIVES À QUESEO
Mtey Mallo locrlo partant do St-Raymoud tous

lon jours (excepté je dimanche) à 4,159 102
et partant dela. Hivière àPierre à 465
mn in, T6 Jéudi et-samed

Hide, Express direct partant de Chicoutimi \
6.1 a, si, mardi et samedi. ot de
bervuià 88. mi.

fé

20 minatesau LacEdouard pourprenérels)anch,

Sur la division des Basses Laurentidesles trains roragent
I comme suit : L'Express direct
; Jeudi à 7.20 à. ms. arrivant à In Jenction Garveau 3 LY p.m.
d'au retour purt de la Jonction Garseaa le ma

art de Québos le lundi et

Pp/10,, arrirant à Quéhes à Afin wm. La
i part de io ionetion Rivière à Piarre à SOU

part de Jonction Garnezu
à Léti p, m., lo lundi, mercredi,jendi etvendredi, arri-
vant à la Jonction Bivière à Plarre à &50 p. ra.

Billots de ratour de première olnese, nux taux d'un simple parcours de QuébesLourus 1es stations au nord de Charles boursOuest éniis les samedis bons pour ravenir jasqu’ag
On peut se procorer des billets de pasange ches R, M.
au Chateau Frontenuo ot su bureansdn Pacifique, f,

ALIX HARDY,
Avant Gân. Pet P.

Btocking, vis-à-vis
rue de 1x Fabrique,

J.@SV0PE,
Essiéraire st Gérant,

 

euliers-2
ALLANT A MONTREAL

QUEBEC & 1,10-pa t,. tous les jours, arrivant à
Montréal à 8 p. mm
À 1,50 p. mn, tous les fours, dimanches
excoptés, arrivant à Montréal à
C.3ba, pr

Faisant connection à Montçéal pour tous
ts endroits, "

“

 

Pour billets at chars dortoirs s'adresser à
Gearce Dunenn, axent lveai des passagers of

fret. Téléphane 94.

Bureaux do Itllets et de Télégraphe
à Quéhoes:

No 4, rue de la Fadriqua,
vis-n-visia Lasiligue,

et Station du Palais.
27 décembre.

bemin de Fer Intercoionial
(T APRÈS LUNDT, LE 9 SEPTEMBRE

Lewd, Jed teasns cireuieront tous les Jours
imnnohoexcepté).oummmn gaits

LES TRAINS QULPTERONEEUIS
Acsommodarion pour Rivière du Logos:

Co Campbellton, LLseewsseirien aides Te DH
ExpresapourSt-Jean, Hniifaxet Srdney. 14.30
Accommvdziionnour Rivicredu Emuo... 17.40

LES TRAINS ARRIVERON. A LVL
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diea peuvent étre guéris, qu'il les intéroge, et |
jrne saurait manquer d'étre cruvainen, Nous
bier pas gue toues les iualsites ponvent être
£uéries, par Ces re te of que das preuves |

 

pour clingue maladie  avent être chienues Si
“nie désiray vous guirir, saches fairs usage des
Hemddes Sauvages de

E32.

No. 23, rue St-Joseph, Québec.

later

 

Four Hommes.

Grand Avantage
Pour un Marchand actif dans la ville ds Québec,

DANS LES ANCIENS JOURS
La chisussure faito à la main Qurait longtemps, paraissait Wien et ecûtait

Le plus pauvre cordonnier sut terre disait que son
produit était meilleur à tout ce qu’il y svait de meilleur manufacturé.

MAIS CES JOURS SONT PASSES
Le venu français n'est plus aussi ban que Je venu américain ciré. Le cor-
donnier à été remplacé par in machine elle-même. Le
habile dirige ces machines, et met plus de cuir et de oîre datis is chaussure ;
À y met le goût, le style, le fini ot autres choses,

DIX CORDONNIERS
Assis sur leurs bancs, travaillant a In main tout ie long du jour ne pour
font produire ane aussi bonne chaussure que celle produite par la machine
sans courroio de GUOUDYEAR WELT MACHINERY. L'homme qui fait
In chaussure B la main pent wanquer un point ou ne pas tirer le fil auasi
bien le soir que le matin, Cela esi différent avec la machine qui manufacture

LA CHAUSSURE SLATER
, Eile est fnite avec le meilleur veau américain ciré, pour ia plus parfaite durs-

bilité et avec les dernières machines améliorées. Ces chausyures out toutes
les meilleures marquen de In meilleure chaussure américaine faite à la setain,
et les canadiens peuvent les acheter mune vaso do droit.

MONTREAL

 

L’Agence pour la CHAUSSURE SLATER accorde à sès propres frais le coût
d’une annonce dans un journal de la localité.
possible, fournissons la meilleure valeur de chaussure sur le marché, et vous n'avez
qu’à vendre aux clients ce qu’ils demandent.

Nous donnons aux affaires tout lessor

éordonnier le plus

Rorivez pour Catalogue lilustré et destriptié

GEO. T. SLATER & SONS
MANUFACTURIERS DE LA CHAUSSURE SLATER

      

 

PP, RACEGOT

!

 

   

    

  
  

    

       

        

        
    

       

    
     
 

 

f

  

 
    

  

E
s
a
e

e
r
a
n

  

    

Accemmodutionde Rividredu Loan... .,.. 3
Express direct de Stolann, Halifax es

Ésdnoy, (Landi 0xemptel. vo ive. enn 11,4)
Aecorsmidation de Campneliton et Rie

vière du Leur 13.13
  

Letrainaretrant blévish 5,50 heures, lnissersLiviercdn Louple Dimanone soir es’ non le
exmedi sir
Lenoharedes trainsexpress sontésiairés à l5-

lertricitéez cinudés avecla vapeur dola Loosen
mative,
a,louslas trains aironleut d'après le tomps dy
Enstern&tandard,

_ Uuse procarers dus billets of desintorsaiions
{propos dela voie, den taux Me frooc dospase
Sugers, ons’ adressant

D. Re MoDQXNALD,
Agont Loca]i0 Q16393
te,ruo DalhOust&

aeémemtgrySse

  
Trente ans de Surcès

gr an ‘

$ GUERISGN CERTAING 4
en 32 heures R

18 CULIQUES  NAUS: 27 fi

s4-$ AUGENE PURGATION -

 

    
     

    
  CAPSÈLES

L. KIRN
203i hdr

  ni Aprés SW

  

    

   

  

wane Calomel.
4. Mira ne garant Felli

sciks que des Capsules qui
pF © orient sa eizratere

ARIS, Pharmatiy HAUGOU,
54, Bouievars ÉdgarQuine:

US Geates Tes bapnes PRerieacies
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Les stoamors du ce service transportent des
ra-sagets de routes Îes atunces. Les salons
chambres dp topos sont dans ia partie centrale
du navire. L'électricité est emploré pnar l'é-

| éinirage, nt les Iammpes sont A ia disposition des
passagers à tonte hours de ln nait. Les salles de
musique of chambre À fumer sons sue le pent
de promenade. Les salons où autres chambres
août chauffées à Te vapeus
Jes etenimers quittentPortland vers 1 hr. pmle Jeudi, où immédiatement sntès l’arritée duUrand-Trone dù à Pertland À midi, et quittant

Helffax vers thr. pu in. le Samodi. ou iinmés
diatement aprds Vaerivée da i'[niercolonisl db
à Halifax à midi, avec maîles et passagers
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“ que nous traversons, Is prudence et le

Académie de Musique
SEWEBLL & KXOX............Gfvants

Bemaine commençant Lundi, 18 Janv.

Grande Compagnie de À. Ÿ. Prarson
Venant direntement de New-TVork ; 30 artistes
à premiere classe ; quantité sonsiiérable
de décors spéciaux ; magnifiques cusine

mes ; musique entraînasie.

LUNDI ET MARDI GCIR8

“Land of the Midnight Sun”
Changement de pièos tous les deux voire.

aiatintaMursred: ot Susebe Fas.48a:erie, ot, ot 8%. Bu-
£1 1 Ponitivement le plus GRAND 8PEC-

  

LE de la saison à Quebec,
plan de Lasalle est maintenant ouvert,

Janv.

THÉÂTRE ROYAL
MALLE <FACQUES- CARTIER

Vendredi et Samed: soirs

ot Samedi en matinée.

Lady Audley Secret
Magnifiques costumes,
Galerie, 100, sieges réservés, arene
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ANNONCES NOUVELLES

Chaussure Sisters
Encan par G. K Grenier & Cie,

Cour Bupérisure.—P. Malonin

À loner.—W. J. Miller,

Grande mascarade,—Patinoir du Q. A. A. A.

Orchestre.—P. Léveiilé.

     
Le Lieutenant - Gouverneur

et Madame Chapleau

RECEVRONT SPENCER-WOOD

SAMEDI, 11 JAN.

De 3.38 à 5.50 heures de l'apros-midi

Par ordre,
H. C. SHEPPARD,

Major A.D. C.

Bpenoer Wood, 9 janv, 1588, of

La situation à Ottawa

La réorganisation du
cabinet

 

 

{De natre correspondant spécial

Ottawa, 10--Lasitustion n'est guère

hangée depuis hier.
Les truis jours de repit accordés par

‘a Chambre à sir Mackenzie Bowell, vont

être activement employés à reconstruire

san cabinet.

Réussira-t-il 1 TI est impossible de ré-
pondre à cette question d'une manière

satisfaisante.

Sa couduite honorable et digne lui saut
bien des sympathies ; mais aussi son atti.
tude ferme, sa détermination bien arrêtée

de faire triompher le programme contenu

dans la déclaration du 11 juillet dernier,
ont smeuté contre lui tous les adver-

saires de l'intervention dans chacune des

provinces.

L'offre d’un portefeuille est une tenta-
tion bien forte, surtout pour un Anglais

qui est pratique avant tout, mais la

crainte des élections est plus forte encore,

et il est douteux qu’il puisse trouver dans
Ontario deux ou trois représentants de

l'élément protestant qui veuillent ac-

cepter, dans les circonstances, de faire
partie de l'administration.

Daus les provinces niantimes, la même

difficulté ge présente.
C’est ce qui prouve hors de tout doute,

que c'est lu question des écoles qui eat
la véritable raison de la enrtie des sept
ministres qui ont abandonné sir Mac-

kenzie Buwell dans un temps si inop-

portun.

Pour faciliter la tâche à leur chef. les

ministres qui sont restés fidèles, ont mis

leurs portefeuilles À sa disposition.

Espérons encure qu’il reussira ot qu’il
se trouvera dans notre pays assez d’hom-

mes comprenant is gravite de la situation

et l'importauce de faire triompher le

principe pour lequel combat sir Mac-

kengie Bowell.
Le devoir de tout Canadien véritabie

est d’aider le premier ministre & surmoun-

ter les difficultés de l’heure présente, car

si le fanatisme triomphe, c'en est fait de

da stabilité de nos institutions, et la paix

et l'harmonie entre les différentes races

qui habitent ln Confédération, aont à

jamais brisées.
Toutes espèces de rumeurs circulent

depuis hier soir, mais il est impossible de

n'y arrêter, car elles ne sont rien autre

chose que l'expression des désirs de cha-

que groupe de politiciens qui gravitent

autour du premier ministre et qui vou-

draient s'imposer.
Soyez en garde contre ce que les cor-

respondants de journaux font d

hommes politiques, Pour les besoins du’

moment, les convemations sont mal rap-

ou souvent arrangées de manière

à mettre dans la bouche des ministres,

des ex-ministres ou des députés des

paroles qu’ils n'ont jamais prononcées.

En temps de crise sigils comme celle

enime sont surtout nécessaires,

Les ministres démissionnaires regret-

tent, dit-on, maintenant leur ooup de

tête. lis avaient cru que leur sortie du

cabinet forcerait sir Mackensie Bowell à
s'en aller. Ile avaient compté sans l'éner-

gie de o6 vieillard qui préfère l'honneur

au pouvoir et qui veut, avec raison, ter

mines honorabiement sa carrière.

“ D'ailleurs leur conduite à soulevé une

réprotation tellement générale qu’ils

W'aperçoivent Qu'ils oùt commis une

grecde fasts. Mais lo mal est fait at ils

ne peuvent maintenant échapper à le

responsabilité de leur acts,
PRERSEEIEEE
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aux ; faire voir in leçon quedans les cabinets

! pour la transaction des aBaires humaines,

est-elle terminée

Sir M. Bowell à l'œuvre

Méussirnet-ii À former us
cabines ?

Divers projets sur le tapis

(De notre correspondant spécial

Montréal, 10.—L'ujournemeant de la

chambre a mardi prochain, 6 permis a un

graud nombre de députés de quitter ls

capitale.
Sir Mackenzie Bowell est sérieusement

à l'œuvre, et les nouvelles, svant mon

départ d'Ottawn, ce matin, me permet-

tent de vous dire que la réorganisation

du gouvernement marche assez bien.

Les chauces d'un règlement favuralle

de lu question den écoles vont plus grau-

des que jamais et ce réglement serait

assuré par la reconstruction du cabiuet,

Les libéraux, m'assure-t on, Aursient

maintenant l'intention de voter pour is

lui réparatrice qui sera présentée itimé-

distement après l'adoption de l'adresse.

Les ministres ont tous remis leur dé-

mission entre les mains de sir M. Bowel,

atin de lui faciliter la tâche de former sn

cabinet.

La Minerve donne les renseignements

suivants, qui sont exacte :

Il reste acquis que sir Mackenzie

Bowell a repris avec vne énergie digne

d'éluges, la tâche ditficile, mais honora-

ble, de reconstituer ua ministère pour

faire adopter par les chambres ls loi ré-

paratrice.

Partont l'opinion générale est que

sir MeKenzie Bnwell réussira et l’ou est

pas loin de considérer comme certain que

sir Charlea Tupper. senior, accepters de

servir sous le premier ministre actuel. 11

& eu, Ce soir, une longue eutrevue ved

sir McKenzie Bowell, puis avee un cer-

taiu nombre de politiciens.

Ces entrevues l’ont conduit tard dans

la soirée et il a ensuite déclaré n'avoir

tien à communiquer aux journalistes.

La difficulté dans la réorganisation

ministérielle semble être la représenta-

tun d’Ontariv. Le fanatisine duns cette

province a été si violemment soulevé que

l'hésitation des politiciensen vue est

grande, quand il s'agit du faire face a

l’uitra-prutestantisme, exploité par les

libéraux et les partisans de BlcCarthy.

On mentivkne comme moyen de tour-

ner la difficulté, la condidature de sir

Charles Tupper dans un comté d’Ontario

ou il se présenterait en acceptant ie por-

tefeuille de l'intérieur,

Dans ŒQuéliec, on dit gue les circens-

tances actuelles ont aplani les difficultés

qui se présentaient quant au choix d’un

successeur de M. Angers. On dit que les

honorables MM. Masson, DeBoucher-

ville, hommes publics en vue, tout en

préférant rester hors du ministère, unt

signifié leur intention d'accepter un por-

tefeuille, si la chose est nécessaire.

On parle toujours do M. Chapleau,

et la rumeur voulait qu'un déléguélui ait

été envoyé.

On a fort remarquédurant le discours

de sir Mackenzie Dowell, que M. Angers

l’applaudiasait chaleureusement.

Non moins significative non plus est la

position non équivoyue prise par les amis

de M. Anders qui tous paraissent donner

leur sympathis complète nu premier

ministre.

Une autre rumeur encore veut que M.

La Georges Desjardins suit désigné com-

me secrétaire d'état,

Le nom de ML Kenny, député de Ha-

lifax. est aussi mentionné.

Interrogé à ce sujet, il à donné une

répouse évarive,faisant remarquer qu'il a

déjà refusé un portefeuille à la mort de

sir John Thompsun, mais il ne dit pas cu

qu'il ferait dans les circoustances ac-

tuelles.

A titre de rumeur, voici une combinai-

son dont on parle, ce soir, comme pussi.

ble et presque probable,
L'honorable M. Blair,

finances.
L'hon. M. Meredith,

justice.

Sir Charles Tupper, père, ministre de

l'intérieur.

M. Tisdale, ministre des chemine de

fer et cauaux.

M. L. G. Desjardins, secrétaire d’état.

Sir Charles H. Tupper, solliciteur

général.

ministre des

ministre de la

x

Montréal, 10—Le discours de Sir Mnc-

kenzie-Bowell fait bonne impression ici.

Ta Gazette dit :

11 est peu utile d'essayer de distribuer
le blâme dans une question, comme celle.

ci, et peu de bien en résultersit si le part
exacte de responsabilité était connue.
La faute n été faite. Le parti a requ un

coup quil’a visiblement affaibli. Le aeul

bon objet qui résulterait d'une discussion
de cette phase de la situation serait de

comme daux toutes autres organisations

la division veut dire danger, Dans l'union
seulement est la force.

Si le parti onneerrateur doit continuer
l’adininistration des affaires du Canada,

tous ceux qui sunt en rapport avec lui

doivent s'unir pour le supporter maiate-

nant, et spécialement ceux qui sont con-

aidérés comme ses chefs. La faute du dis-

cours du premier ministre est que quel-

ques parties sont calculées pour roadre

cette tâche difficile. Le danger est trop

imminent pour dépenser en récrimina-

tions une énergie qui devrait être em-

ployée à reconstituer le gouvernement.

Personne cependant ne peut douter

ue sir Mackenzie Bowell avait le droit

de se réclamer de la loyauté qu'il a tuus

jours manifentée « ses chefs politiques, et

cola lui à permis de parler avec beaucoup

plus de force qu'aurait pu le faire à aa

place tout autre homme.
La Gazette compte que tous aiderunt

M. Bowell à ls reconstruction du cabinet,

LeHerald trouve M. Bowell on peu
vanitduz, mais il lui accords ses sympe-
thies.
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Ls dificulté du Transvaal

LES PREPATATIFS MILITAIRES

DE L'ANGLETERRE

Le président Kruger fermement

supporté par l'Allemagne

L'Angloiorre nommers une

commission royale pour

fuire nue enquête

{Dépéches spéciales

Victoria, C. A. 10—Les nutorités de

station navales ici déploient la plus

grande activité, Les dépêches au aujut

des ditlicuités entre l’Augletorre et l'Alle-

Aague ont vivement intéressé jus oltie

ciers, et des dépêches officielles beaucoup

plus nombreuses que d’ordinsire ont été

échaugées entre l'amiral Stephunsonet |
V'amiraute 2 Lundrea,
Oudit que deux grands stcamers serunt

ajoutés à l'escadre du Pacitique, à part le
Vaisseau qu'un se propose d'envoyer pour

aasister le Koyal Arthur. Les travaux de

réparation au croiseur Saleliile, qui vst
actuellement dans une csle-siche à
Esquimait, se p-urauivent jour et nuit
avec une grande activité.

Lundres, 10—La Reine a adressé à
l’on. Jus. Chamberisin, ministre des
cuionies, une lettre autographe, ls remer-

clout des services qu'il » rendus dans La
question du Transvaat.
Une dépêche de Berlin au Central

News dit qua moins que l'Angleterre

accede a ia demande du président Kru-
ger, d'abroger la convention de 1554 en
vertu de laquelie l’Angleterre exerco ss
souverniuété sur la république du Trans-

vaai, l'Allemagne engagers le président

Kruger d'en appeler aux pouvuirs uutro-
pévns pour appuyer ses réclamations.

New-York, 10.—Une dépêche de B-r-
tin au Herald dit que la solution pacifi-
que de la question du Transvaal n'est

qu'une question de jours. Les prépara-

tiis du guerre faits par l'Angieterre sont

L'EVENEMENT—JE
0reter teeZ

 consiudrés coinme étant des moyens ridi-
cules pour cacher i échec à sa politique,

Londres, 10.—Une dépêche de Peutro-
rin dit que le gouvernvment du Trane-
vral est grandement mécontent de la len-
teur qu'appurteut les Uitlauders à dépo-
ser leurs arines. On dit qu’ils ont en leur
possession 30.000 fusils, et sur ce nombre

2.000 seulement unt été ren:s aux auto-
rités. ln conséquence, le gouvernement

8 lancé une proclamation déclarant que
tous les Uitlanders qui depuseraient

leurs armes avaut six heures p. m., au-
jourd'hui, seraient pardonués, à l’excep-
tion des ches rele les qui devront subir
is punition qu'ils ont méritée.
M. Chamberlain, ministre des colonies,

vient d’écrire aM. Hofmeyer, chef du
parti qui est en majorité dans le parle-

weut du Cap, i'informant qu'yne euguéte
sera faite sur la conduite de la compagnie

sud -africaine au Transvaal et que toute

nouvélie violation du territoire de In
République sud-africaine, sera empêché.
Où rapporte que l'enquête sera faite par
une commission royale.

PETITES NOTES

 

Le gouverneur O'Farrell, de Virginia,
à adressé tout récomment, à la législa-
ture, un message dans lequelil. reovin-

mande l'aduptivn de mesures radicales
contre le lynch.

La dépouille mortelle du sénateur

Kauibach a été transportée à 2 h. 30,

hier après-midi, des édifices parlemeu-

taires a Ja gure du Pacifique, en destina-

tion de la Nouvelle-Ecosse. Le cortège
était trés numbreux.

Le cul. Powell, adjudant-géuéral de la
milieu s été mis à la retraite par un ordre
en conseil. Les services du col. Powell

l'ont rendu populaire à toure la milice en
Canada. L sera siucéruinent regretté de
tous ses compagnons d'armes,

Une secousse de tremblement de terre,

assez forte pour réveiller les habitants, x

été ressentie vers quatre heures Gu matin

a Hanover (New-Iampshire et dans tous
les environs,

On signale de grands feux de prairies
dans les comtés de Kiowa «t Statturd
(Kausas). Les feux sout activés ver des
vents violente, et l'on dit qu'une panique
s’est emparée des habitants de la région,

nm—mr

LE CARNAVAL

Lou trayvantx de contraction sont pots

xen activement

La rrépétition des grands chœursfpour
le concert du carnaval aura lieu ce suir a
7 h, 50 chez MM. Hudou, l’aradis et Cie

pour les teuors et les basses.
Le cumité du finances de cette ville a

décidé de souscrire $1,000 au carnaval.

Partoute la ville on se prépare avec une

activité Hévreuse peur le prochain carna-

val. On veut racheter le temps perdu.
Le comité exécutif a décidé de faire

travailler jour et nuit, si nécessaire, pour

cumpiéter tous les travaux inscrits sur
son programme.
Tout marche de front : La tour en

spirales, les forts, les arcs de triomphe,
etc.
Rue du Pont, c’est un défilé presque

jninterrompu de voitures remplies de
blues de glace, brillante et pure cumme
du cristal.
Un s commencé hier matin l'érection

du fort crenelé sur le square du Pacin-
que, suggéré par M. Baillairgs, wgénieut”
de in cité, pour remplacer l'arc de triom-

plie de In place Saiut-Nicalns.
Des raquetteurs couronneront les murs

et les tourelles pour saluer l'arrivée du
gouverneur.

L'architecte du fort, ou piutôt de l'im-
meuse arche de triomphe de la place
Jacques-Cartier, commence à se dessiner.
Tout le long du jour, des containes de
flâneurs en suivent avec intérét la con-
struction. Encore là, une trentaine d'hom-
mes sont employés.
Nous avons déjà parlé suocinctement

des différents autres travaux sous la di-
rection immédiate de l'Exécutif.

Si nous tenons compte des entreprises
rivées, du nombre d'hommes employés

au hâlage et au transport de ia glace, on
peut dire que déja le carnaval donne le
pain quotidien à plus de 500 personnes.

Les souscriptions s’éjévont maintenant
à 97.500. Li manque encore près de

! 81,500, mais ce montant sera souscrit
facilement.

Margain day au GrandUn © :
Clothing Co >:

Sausnt! ests le jour du bargain day;
mais vous pourrez commencer vendredi a
profiter de la grande vente d'un stock
considérable, tel que Habiliements d'en-
fanls, pardessua pour enfants et 579 por-
dessue puur hommes, nus nous offrituns 3
So dans in piastre. Bargain day samedi
att * Grand Union Clothiag Co.” 

%,

} Durant ia semaine du 13 janvier, la

La Banque du Peuple

La liquidation est décidés

Elle sera faite par trois

liquidateurs

Uépéshe spéciale)

Montréal, 10—La liquidation de Is

Banque du Peuple a été Jécidés, ca matin,

a Vassemblée des depusants et des action:

usires.

Les déposants et les sotionnaires nom-

mevont chacun un liquidateur. Ces doux

liquidateurs en nowmmeront un troisiemu,

qui aera un banquier.

Mais pendant la liquidation, ce dernier

devieudra caissier, en vertu de la charte

de la Banque.

Le liquidateur nommé par les action-

naires est M. Crawford.

Les déposauts nommeront le leur vou-

dredi prochain.

A l'assemiiléo de ce matia, M. Lavery,

an délégué de Québec, à demandé que la

liquidation suit faite lentement, et ils

été décidé qu'il en sora ainsi.

Les directeurs restont responsables de

leurs engagements aux dépossnts.

Les ruprésentauts des déposants de

Québec à cette assemblée, étaient MM.

Fhomus Duchaine, conseiller municipal ;

V, W. Larue, notaire ; FE, W. Méthot,

J. J. Lavery, avocat, es quelques autrss

nuébecois intéressés directement ou indi-

rectement dans les affuires de la Banque.

AU PALAIS

Jugements rendus, ce matin, par Son

Honueur le juge Andrews :
Davidson va. Dufvur et ol.—Délibéré

déchargé.
Fry et al vs. Commission du Havre de

Québec. -- Action renvoyée.

vencEs en

Chronique locale

Municipal

Le comité de finances a décité, hier
soir, d'accepter de M. Daly. 750 au lieu
de 51,000 pour le loyer de la salle Jac-

ques-Cartier, à condition que 3. Daly

s'engage à faire un uoufRau plancher
dans is salle, :

Séance du conseil de villce soir. Il y
sera question de l'enquête Fiset.

“Le Frontenae™

Les membres du club de raquettes. ‘*Le
Frontenac ” sont priés de s'ussembler au

patinuir à Roulettes de Nt-Roch, mer-

credi, lu 15 courant. Il y aura grande
marche par le club avant son départ qui
aura lieu à 8.50 p. m.

Partout c’est be sujet de In conyers
nist ion

Lundi, à la Salle Jacques-Cartier,
grande exposition de tout ce qu’il y à de
plus remarquable sur notre glube ter-
restre.
Pour plus de détails, voyez le numéro

de demain. Ne cherchez jas d'abord les
nouvelles politiques. Renseignez-vous
sur ce que vous pourrez voir.

Marque d'estime

La force policière de Québec a pré-
aenté à sun ex-chef, le colonel Vobl une
adresse et une jolie caune à pommeau
d'or, éomme marque d'estime.

Sauterie

Il y à sauterie, ce soir, sur la citadelle,
Plusieurs invitations ont été lancées.

Coun de acide

Le cours annuel de solfege donné par
M. Hébert. commencera mardi le 14 cou.
rant u la salle St-Jeun-Buptiste, à 7 hrs
du soir. Les personnes qui désirent sui-
vre ces cours, duivent s'inscrire chez M.
Ep. Lugul à son bureau, smarché Muout-
cui, de Vhs, wow. ad bre. pom.
dimanche No 194 Richelieu.

Un nouvel état de lard

Sera ouvert, samedi, a la Dalle St-
Pierre, portant le Ne. 54, ancien élal de
lu Pesée. Le propriétaire,M. O. Lartie,
cffrirs en vente do lard canadien de
choix, frais et said, ninsi que du sain.
doux, beurre, œufs, ete, ste, à des prix
très bas.

Qui vent d‘ventr riche

Pourra acheter une recette pour fabri-
quer un article qui rapportera 100 et 200
puur cent, l'article à été essayé et des
certifionts vous ééront fournis,

S'adresser à la compagnie S. T. A. D.
P., poste restante, St-Roch. 10-2

Recommandable

Nous recomwandons sincèrement à
tous les malades qui lisent ce journal et
qui soufirent de Ia toux, de consomption

ou de brouchite aiglie de faire usage du
faveux Vin a ls Créosote de Hétre du
Dr Pourtier. Nous savous de source cer-
taine que de toutes ies préparations de ce
genre, celie-ci est la meilleure et la plus
recommandablo, Ceci n'est pas uue vaine
réclame, mais une recommandation hou-
néce et mesurée.

Acndemie de Masigne

Pearson stock Company, uno des plus
considérabies organisations dramatiques
du jour douners les pieces suivantes i
1' Académie de Musique : Luudi et inardi
svir ** Land of the Midright Sun ”;
mercredi suir et joudi soir. * The Police
Patrol ” ; vendredi et samedi soir ot
samedi en matinée ‘* The Derby Mas-
cot. ” Latroupe est considérable et a
tuut un bagage d'effet mécaniques, che-
vaux dressés, ete. Prix d'admission :
galere 15 ete ; parterre 3bcts et sieges
réservés OÙ cts

Aux intéressés

Demain, samedi, le 11 du courant, sera
offert en vente chez M. Théophile Bé-

JANVIER 1896
Prme

   

 

VENTE A L'ENCAN
Per LEMIEUX. GALE & OTB

Vente à l'encan de magnifiques
Propriétés

MERCREDI, 15 JANVIKE

Au Suroau de V, W. LaRuc, dor.

Par enean sera venin au bureau de Vv. we

Lakine, éut., its magnifiques propriétés suis

vantos :
1. Maison 60 pierre à deux étages ave toit

français 62 conute sou le nom de Doxixiow

Hooks, (Noo, 107 ot 114) située à l’enocignure dus
rues d'Aiguillon et Cate “te-Genctièvé, érigée

surur terrainde 86 x 87 pieds. à

% Maison on bivrre à deux étages avec to

français Ce 105) batie sur uu terran de 1 5 UT

ieds, rue d’Aiguiilon, .

Pa Maixon en brique À trois étages, Nos 4%

424, 44 et 443, mosurant 45 x Ti pieds, Core Bree

Genevière, ave. rez-dn-chaussee en pierre e

taille. cour, étahle et Langur à deux tages en

brique. ; i

Ces magnifiques pronridtés se trouvent situées

au contre du faaboarg St-Jean es par leur site

commande un très burn prix de location. Lo

Donsinion House peut se couvertir en quatre

grands logements. Le No, 3 possède quatre p's-

guifiques logemeute. Je cout en ordre parlait

Couditk n genéralo, Vente à 11 hourer 8. m.

aJlresser à MM, Labrèque

&

Uélanger où à

« Jos Poitras. .
LEMIEUX, GALE & CIE,

Enesnteurs.
14 décembre 1893

Encan d'uns Propriété de grande

valeur

AR ENCAN SERA VENDU

JEUDI, LE 23 JANVIER,

à 11 h., au bureau du notaire suussigné

sette marnitique pronriété située ant la tue St-

Jonn, No 48, apparienant À la sucosssion de

fen Dao ÿ, X. bussauit, aétuptioment ucoupée

par Ja famille, comprenant :

10 Un lot ie ‘erraio N0 8-93 du cadastre pour

le quartier Montos:m, mesurant pieds àd-

frens par 84-3 pieds da protoudeur, barnée en

front par la rue Ft-Jeaa et aur ls profondeur par

le rne -1-Gubriol,
26 La magnifique réeid-noe de faraiils dessus

érigée, avec allonge (du) avec LeULES les mde

Tioratsons moderies, ;

So Toutes lez bâciascs n'tenant, magnifigna

étable, teraise, hangar pour Voitures ete. sur is

ruo St-Gabriel,

Tantes pee Litissos sont construites avec tout

l'art moderne où en parlait ordre, Pout-êt &

visité tous les jours de 2 à 4 houres. Les vondi-

tiout soront dounéos ie jour de ls vente.

L. P. STROIS, N. P..
19, rus Couillasd

LEMIEUX, GALR & CIE,
Emcauteurs.

 
 

Un instant

Essayez un bock de notre Lager.
Dans quelques jours on voue l'offrira.

La Cie de Brasserie de Beauport,

La mascarade d'hier au patinoir À

rauisttes

La grande mascarade d'hier soir, au

patinoir à roulettes de St-Roch, à été un

grand succes. ll y avait 3) patineurs

portant de julis costumes, Nous y AVOUs

remarqué des costumes historiques d'une

granue valeur. lt y avait plus du 1,000

spectatents. Ces spiendides costumes nux

vives couleurs, ces nombreux patineurs

glissant pour ainsi dite sur le brillant’

pisucher aux sona harmonieux d'une

musique entraivante, et a la lumière vive

de l'électricité, tout celn produisait le

plus bel effet. Bref, cette mascarade 8
été un grand succès.

Marehnndiar devairér ponrie earnaral

Un grand lot de sois pâle pourmati-
née Aussi an assortiment de gants ile

soie de toutes les couleurs, 22 puuves de

lung. Magnitiques collets de Guipure,

haute nuuveauté, Une visité vous con.

vuiners du bel assurtiment que nous
avous pourtoilette de suirée.

Fauvy, Lérisay & Fabre,

10-2
Pasinoir du € A. A. À.

Musique ce soir. Grande mascarade

avec costume, mercerprochain. On

compte sur un graud nombre de patineurs
ce soir au putinoir du (?, A.A,A. La glace

est en parfaite condition et les 500 arbres

   

262 rue St-Juaz:.

  

Soumissionsdemandées
Dana l'affaire ds

J. BENJAMIN TRUDEL,
Quetbeo —FAILLE-

VIS FRT PAR LE PRESENT DONNE ane

A des soumissions seront reçuesUs bureau
u eurateur soussisné, No 98, rus &t-Pierre,
ébue, jusqu'à

Mardi, 14 Janvier 1896
A 5 Hre PF. &

vour l'achat des liems suivants, saro ste

101.2 proprifté sonnue sous le nou

Gorges Hall située rue Collins, étant le

numéro deux mille neuf osni quatre-viogt

trois B {205$ B) du cadastre officiel du quar-

tior du Painis en la cite de Québec: 3 A
charge d'une rente foncière et constitués
de 857,2) par année,

2o- la propriété située rne Et-Jcan, étant le

Int No (2085) deux mille neuf cent «ristre-

ting:-cihg du cudasro officiel du quartier
du Palais en la cité de Québés,

Los sauminaions pour ces dit deus immen-

hies oi-haut décrits derront être faites pour
l'achat d'icieux 68 un soul lot.

So—Une nropriéré yitude roe & Font. étant Is

partis vud-ovest du lot No (1542) quinie

cent quarante-deux ‘tu cadastre ofl viol du

quart:er Jueques-Cartier de Ia cité de Qué
bec. À la charge d'une r-nte foncière et cons-
tituée de 812,45 par annee.

do—Une arantiét: stués rue du Pont, é'ant le

tot No (1841) quinze cont quarante #i oh

du emdastre cfficiel du q'imrtier Jacques
Cartior de la cité de Quebec, d la oharre
d'une rente foncière et constituée de $AU0
par année, -

Tæa soutminsions pour ces dits denx immeu-

bles (itoira Noa 8 et 4) devront être faites pour
l'achst d'iveux en un esui lot,

bo--Uve nolier d'assnrance portant lo No 28962
dane Ia Comongnie ‘Confederation Life Ase
rosiation’” an montaut de $15.00, sur la
vie du dt J. B. Trivlet,

Go—Uts volice d'assuranes portant le No 117090

dan‘ la oocmraguie “The Mutual Reserve

Fund Life Axsociation of New-York! au
montant de $10,/40 sur le vie du dis J. B
'rudel,

Les soumissions pour ces deux noliges d'assn-

ronces sur lu vie devrant être faites pour l'achat

d'icelles en un seui lot.

Jo—Tous tes meubles meublant l'Hotel Fio-

rence, situé rue SteJean, Québec, er #'éle-
vant d'après inventaire à 55,42274

Les soumissions devront étre faites ponr cha~
que lot tel que ci-dessus mentionné,
Conditions de vaioment: COMPTANT.

Ya curateur ne s'engixe pus à necepter le
plus hante nt sucans dis sonmissjona.
L'iventaire et los polizrs d'assurinees sont

divosés à mon bureau,
Pour pius amples informations s'adresser à

mon buresu. û
NAP. MATTE,

Carateur.

PBuanac : 9, rue St-Pierre, Québec,

Québes, 25 désoubre 1875,

VENTE A L’ENCAN
Par G, R, GRENIER & CIE

soit <atunm0reosueudsonnassasaan05 40000 DR 20000 S0AN

 

Dans l'affaire de

Alphonse Douville,
Marchand de St-Jean Deschalllons

L'AIELI

AVIS EST PAR LA PRÉSENTE DONNÉ
£ que

VESDREDL LE 17 JASTIER 1806
A 11 kes, À. ME

xorg vendu ner enchère pablique, au burma des
soustigues, No €, vue St-Pierre, Guanes, tout

Puetif de certe gueresyion gown ue suit:

A—Pouds de Commorse (général). 3.413 &@
A:noublement dU MAGU8I 00000000 2153

$2 34 33

8—Dettes actives, ‘en comptes cou- RB
Funts eU DIlIOLS 2004. c0cancceenss 962 17

$06 Tu

La vente rofera pour chaque iters sépurément
À tant dans Is piustre.
L'inventaire ut is liste das arédite sont vi-

sibles à nafre oareau,
Le stack pourra éire examiné as magatio de

FPinsolvable, Meror<ii, le 15 iunrier cours ai,
Condttiuns ge paisment : Comptant,

LEFAIVRE & TASCHEREAU,
Uurateurs sonjoiurs

; 48, vue St-Pierre,

G. KR. GRENIER £ CIE.
REELES.

Québeo, 10 Janvier 1:86 10 jau—Sf

 

Je n'annantr pee

Pour dire au publie. que j'offre des
Bargain Days ; mais tous ceux qui achè- plantés autour du rond donnent uno tik.

gnifique apparence en même temps qu’ils

aunt un abri contre le vent. C'est mer-

credi prochain qu'avra lieu. la grande
muscarade AVeC CHSLUIME.

Les centaiuvs de personnes qui ont été
empéêchées par le mauvais temps d'’assis-
ter à lu dernière mascarade auront op.
portunité d'assister à celleci. Aucun
effort nesera épargné pour en faire un
grand succès. Ce sera l’évéuement de la
saisun.

Annonte aie Noë: & Cin

Fu commençant une nouvelle année
nous remercions bien sincèreurent. toutes

lus personnes qui nous ont donné leur
encouragement durant les jours de fites,
et nous leurs souhaitons à tous une année

heureuse et prospère,
Nous allons continuer durant le mois

de janvier notre graude vente des (bar-

gan day). Toutes nos wnrchandices ont
été réduites et narquéealde nouveau à des
prix qui ve peuvent être approchée nulle
part ailleurs. Nous invitons notre nen-

sacrifices énormes que nous offrons daus
le moment.

NogL & Cig, 264} rue St-Joseph.

Aitacxerous votre famiilr ?
>

+ Naturellement ”, répondrez-vous,
Alors, ne suuftrez jamais qu'on mette sur
votre rable d'autre sel que le célèbre sel
de table de Windsur. I ne peut être
comparé. Aussi pur que la neige , cris-
taux unifurmes ; ne prend jamais en
pain. Essayezje.

Profitex du hou termpa

Depais l’ouvertare de la grande vente
à réduction chez I. A. Fortin, le magasin
est constamment bondé d’acheteurs, ceux
qui n’y sont pas encore allé devrait y aller
pour constater l'avantage d'une pareille
vente. La marchandise ne se veud pas,

. mais elle se donne. À l'Etoile d'Or
70 Chez I. A. Formix,

Eserdrments

Pour vos encadrements allez chez F,
P. Gauvix, sculpteur et doreur, No. 328,
rue St-Jean. 7-5

Avis

Jedonne avis que j'ai transporté mon
hurenv au Neo. 124, toe Se-Joseph, $t-
Roch, et je continuerai comme avant
à prôter argent sur billet, ete.

P. C. D'Avrevis,
124 rue St-Josephe

Une nantranee nouveltte

Une assurance nouvelle, Asaurez-vous
contre ja grippe. le rhume, ln toux, la
bronchite, en ayant toujours à portée de
1a main une buuteiile de Baume Rhumal, land, 172, rue St.Jean, BST verges sole

de fautaisie, de couleur, valant jusqu'à
$1.00 pour 41 ets la verge. Aussi, 75
verges de soie Bengaline noire valant
81.50 pour 674 cta. In verge,

Theopuizx BÉLAND,
172, tue St-Jean.

Thedire Royal

C'est cs soir qu'uu nous donnera le
célèbre drame intitu'é : *“Le Sucret de
Lady Audiey.” Les suetumes portés dans
ce drame sont d'une grande richense
ainsi que les déonte. M. Duly à fait ré-
parer la salle durant ice trois jours de
telâche. Plus de trois cents poches de
moulée de acte eut été placées entre les
planchers et lus murs ; on a aussi fait
construire un vestibule a entrée, os qui
a pour effet de couper Ce courant d'air
que l'un ressentast quand mm couvrait le
porte d’entrée, enfin In salle est très bien
chaufféeet l'on pourta tanintenant y aller
sans craindre d'y geler. On compte sur
une naile eumble ce soir. eAr permonne ne
devrait au prix ausei minime qu'ils st,

 leseul spécifique recommandé par les
facultés médicales, pour son action rapide
et pour ainsi dire instantanée ct pour son
efticacité atreatée par des milliers de
cures accomplies. 25 cta la boutoille dans
toutes les pharmacies et les épiceries. W.
Brunet & Cie, agent à Québec

Protigransenons

La ndbure ne perd jamais sre droits.
L'hiver, avec sa tenipérature Variable, ie
froid le plus vif succédant au temps
doux, vient de contirmer une fois de piun
cetaxiome. C'est à nous maintenant de
voilier, de nous prémunir contre le sou.
dain retour des froidures : vhumes, bron-
chites, grippe, refruidissements.

Et quel protecteur plus actif, plus
paissant, «ppellerious-nous & notre aide,
lnrsque le Vin à la Créonote de Hôtro
combiné à ja Gontinne et b Ia Noix Vo.
mique de J. B. Morin, cet énergique
reconttituant nous offre tes bienfaits,
hautement nppréciés par le faculté tuédi-
ca  SALADIESsESTOMAGTalismans manquer de vuir ce drame

Tlépot général J. B. Morin et Cie, 161
rue St Juvopli, Bt-Itoch. >

breuse clientèle de venir s'assurer des

teront chez moi, et cel» tous les jours,

auront les marchandises à 20 = merileur

marché que chez ceux qui énumerent
eurs articles et disent en faire une ré-
duction,

A. Dombrowski, 779, rue Saint-Valier,

Saint-Sauveur.

VERSSCEN
E

DECES

Dugai.—e matin est décéd.! & Vigode 19 ans
et 11 mois, M. Lorenzo Durat o
Bon rervice anrn lieu lundi, à 9.3) bemrex Le

convoi pæctire de la vomenre de M. Jeao Faaux,
234 rue d’Aiguillan, à 415 henres, pour 1'é lise
St-Jean Baptiste et de là au siimetiere Belinrat.
Parents et amis sont Driés d'y nasiéter, I

Trumble,~~ to janvier 1896, À l'âge de 70
nana. M. James Trumabie, père de M. Win. Truim-
bla, boulaneers
Le lunériilles aurons Heu Jundi matin. Le

eançoi partira de an résidence, 144 rue St-Pierre,
Hanse- Ville, à 8,00 heurrs, pour l’église St-
Pa-rice ot de LAau cluserière Woo field
l'arctis et Quis eunt priés d'y nasietor,  
 

DEMANDES
OF DEMANDE un vendeur pour la ville.

Fonne occasion pour in vente ; stock garan-
ti. Pour information écrire à

BROWN BRÔTHERS COMPANY,
19 san—+f Toronto

 

 

J* BESIRE cortespnndre avec une jeune
fitla de 74 À 95 ave, dans le Lui de troaver

une fume. file devra parler l'anglais 9 posei-
ble at di ping avsir quelques mille pirstres de
dot. Mon ze est 3) Aus ot al presque asier de
biens pour ponvoir vivre sans travailler. Aldrs
tonte jeune fille voulant profiter da l’année
bisexiile devra adre‘rer toute correspondance
sorame euit: M Ü, @,, Superior, Wis. £, 1,

Dany.—f

UT SERVANTE avee de bonnes recom-
mardatïons trouvers une position ddsira-

bie en s'n:trossant au No bl, rue St-Jean. Voor
wervice général, sachunt faire la auisize, pus
d'enfan # ni lavage, $8.00 par mois.

 
 

jant.—3f

Situation demandée
U* HOMME d'une quarantaine d'années

demande de l'emploi comme evcher. It
peur fournir lee meilleutes rocommandat-ens.
S'adresser par lettre: @. …. bureau de

L’'Eveuement, Janr—l
 

OF DEMANDE Immédistemont une person-
_ne bien Connue et ponrant fournir an bon

caution pour alier travailler à la campagne,
pardonner par lettre en mentionnant lesa-

ire oxi
Adresses © D.bureau de IÆtomement,

éianv.—f
 

PER DUE, VasbensdnpageAL
Une récompsass sera donnée à celui

qui la remettra à Gi, Seifert, 34, rue de la
Fabrique Tjanv-—81

  

dia Merersdi, le 7 da conrant, an petit
Perdu. Boa en ‘vison nrèc tête, à été perdu
depuis le coin de la rus Ste. Cicile et SteMarie
en tournant In tve Latontelle iusqn’'an No, 119.

  

 

OF
CONPTABLES ET LIQUIDATEURS

S'ecoupent d'andition &e comptes et de
revision de iivras

Ceallestions de dettes

Rerviromt d’arbitres dans Les causes de
compromis entre dénitours ot eréan

olers,

Liquidation d'affaires ds Palliser

Agents pour la “North Amories” een.
pagnie d'assurance contre 1efou

BUREAU

44, RUE DALHOUSIE
Batisss de la Cio da Bieketieu.

TRLRPHONE 1837,

VENTE A L'ENCAN
Par G. R Grenier & Cie

nesegacus sav 0.

 
 

Avene ON TIILABAY ORE Ta RRac cv

Vents & iencan d'un Immeuble
de valeur

Nous avons regu instrustion dey intéressr
de vendre jar onean
JEUDI, 33 JANVIER 1896, à 20 livs

cette auperbe proncilté eonatruite ou brigac
rouge, & deux étages toit anslais, étant siba
an sud-ourst de 1a rue Richeieu, Nov 198. 2 i
208 de 1a dite rus, aves grande sour, eiren
tances ut d-pouditnécs,
L’immouble comnront tris logomen:s ; +

portant un revany ae Fublar an, ot CES conn
au livre de renvoi du ¢ lasers Motel da yn
tierSi-Jean sons Joy 3552 et 4202
N Vimble en tout Loups va s'Airessaot sur x
jeux,
Titres pacfaita. Conditions faciles.
Possession suler mai prochain.
Rentes constitu“es de $10 par année, Poor

autres informations siudreraer aux sousuignés
La vents sura hieu à uôtra burean à lu bre,

Jeudi, le courant.
G. KR GRENIER & CT.

106 4 Mp Leur

,rue du Pun:.
Téléphone 2216. ,

Bonne et heureuse Année à tous
Par @ RB. GRENIER & CIZ

Encanteurs et Evaluateurs do propriétés, de
muuvles de ménage, fouds de commcroo

et tout ce qui conserns 14 ligne.

Achètent et vendont des Jobs, Bant prix payé
pour ménage complet on tout autre ameu-

Liement. Acheteurde bibelots
on général,

vga » Peéniux lote de. tapis en patrons,
A ve ndre « pugs divers, vat-sells, setsde
chambre A concher, ainsi gue 0 crachnirs cn
décoration, Magaifiques seir de pats à bougtets,
nouroaux pulrons ; bardet fuites, Ste, ot uae
quuntiré de d’autres effsra offares à bas prix,

G. R. GRENIER & CIE
A Encanteurs

NO 106, RULE DU PONT
8 ianvier. Telephone 2916,

VENTE A IENCAN
Far LEMIEUX, GALE & CXE

 

 

— DE —

Fonds publics, d'une valeur d'à
peu près $30,000,

ES actions suivantes, appærientnt i Ia rue.
evasion. de fewe Tame AUélte Uogdrenu,

venve de Fleusipre Méilc!, sorant "en-dues par
engan pubiar tu bureau de Vo. W. TaRae xo p.,

Nou of rus w-Anne, satel

MERCREDI, LE 15 ZANVILR 1846
À C0 lirse ne tte prets.

  

3

AT actioma le in Causse 2 Peonsrgie de Narre
Jiume de Quéiser,

B--3 déhenturs “Thrnehosier Hrtise nud lond
Yonn, tert Lees Poon RUN, Goat et
portn?FL 1h Layeekes ler Janvier et
Ter juild t,

han} délentrre d> La aforpor tion dé Ia Cité fe
uber, Now Wa SE cavatée fa

Isr fnuviery :echaune lu ler jeu-
vier 4d, No

D200 actions de lu senpté de Cousiraction
Perinanente sie Quine, de Be rh ruée

Etnoiious de 1a Someété de Préts ec luce
morts de Quebec. de H109 charge,

F-2actions de 1a Banque Nationale, de $30
chaque.

6-12 getions de la **Quebee Mormerency Eice-
trie Power £0” de 3100 cba,

H—~% actions de In Bahguo de Quibus, Je $100
chaque.

I-19 iébantureslo In Provines de Québec, om-
prant 1s<2, STEchaque, remboursable après
1918, 575 payable 1er Jaures et juillet, Nos
81, 82, 3, 84, 65, 86, 87. 83,89, NO.

CONDITIONS
ml Argent comptant seulement,
Len teansnorts d'ustions devront être signés

smiédiatoment après la ventes les débentures
weront délierés Aus-TtôL in vente terminée

Quésee, 14 décomiire 1476.
V. W. LARUE, 5, #. E, W. METHOT,

£8, rue ¥te-Apne,  Txdcutenr rerinmen.
Buce, Dus, Cléliz Boudreau,

24 déa—n-0.

AVIS
J*soussioné, donne par le présent avis que ‘e

ns ferai pes responsable d'aucune dote
contraatée en mon nom sans un ordre éc it parc
moi-méme,

SEM. P, BROUSSE ATL
Québec, 10 janvier 1808, 10 Jun—8

A LOUER
SUR LE QUAI NAPOLENN, reannd

022 par 14 Cie de Navigation du Kichixiiva

    

  

 

 
 

 

ei Outnrio:
À partir da ler Mai prochain

16 Unger geieontrepos de 120 x05 nicds, avec
eau on NW, Pout Gire divisé en loge sente,

2e Magnifiques bureaux, situés au second
étage, chnuËrs & l'enu chaude, ct mnnis de tou-
tes les nin-liorations modernes, galerie eu face
de In rividre, etc,
So Le oôté frontdu gant Napoléon, avee un

grand ponton de 17ù x 50 pieds, pastetello pour
pasancers at fret

S'adroasor à W, J. MILLER, nvoea:, proca-
reurde la suseession Julien Chouinard, 4, rue
tt-Pisrre. 0 janv.—Im

Province de Québes $ Cour SupérieureDistriet de Québec,
No 163%
Adéline Germain, de Ia payoisse de St-Raymond

Nonuat, veuve de feu Jean Germain, en son
vivant de lx parolste do Bt-Basile. euitirn-
teur, ,

ps Demändeur.
Joseph Matte, oi-devant de In paroirse de St.

Bnatle, caltivaieur, ct actuellement de lienx
inconnus,

Défandeur.

L est ordonné au Déferideur de ocmpnraitre

plumedosdeux,moisàJompter de la dernière
pubheation du présent ordre.' P. MALOUIS. La personne qul 1 anra trouvé ect pride ude lo

remettre au No, Mi, rue latcureil, 14 jan]
Pnreau du Protonotaire, Dép. p, ©, 8.
Québec, 8 janvier 1886 z

  

ORCHESTRE
POUR BALS, SOIREES, ETC.
20 Prix modéres, S'adresser à

P, LEVEILLE,
30 janv.—6f Ne 350, rae Richardson.
  

     

      

A"

°f, CARNAVAL

 

  

Mercredi, le I8 Janvier

Le plus Grand et le plus Comlque famsi. 16,

PRIX : Patinonra 11. Epeciateuts 100,
Los hiilets de snizon seront swspendus pour

vette vocation. Avcun patineur OnSotnme ne
son admis sur ln
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